
Quand Tito mène la lutte
sur deux f r onts

L' A C T U AL I T É

Il y aura bientôt une année que
le Kominform lançait l'anathème
contre le maréchal Tito. On se sou-
vient sans doute qu 'à l'époque, l'ex-
communication du président des ré-
publiques populaires yougoslaves fit
l'effet d'une bombe et l'on s'attendait
à voir d'un instant à l'autre le dic-
tateur croate être la victime d'une
révolution de palais déclenchée par
des hommes à la solde de l'Union
soviétique.

Contre toute attente , Tito a non
seulement résisté, mais il a fait plus
encore, il a passé à la contre-attaque.
Grâce à l'appui de l'armée — surtout
de la grande majorité du corps des
officiers — et de la police d'Etat, il
a procédé lui-même à des « purges »
préventives et éloigné des postes de
commande tous ceux dont il n'était
pas absolument sûr. Les nombreux
Séjours qu 'il fit à Moscou lui auront
sans doute permis de voir comment
il fallait procéder en matière d'épu-
ration et il a d'ailleurs donné la
preuve qu 'il est aujourd'hui un élève
digne de ses maîtres !

La riposte foudroyante de Tito
semble au reste avoir quelque peu
décontenancé le Kominform et Mos-
cou ne s'est apparemment pas rendu
compte suffisamment rapidement que
les purges yougoslaves étaient en
fait dirigées contre les éléments pro-
soviétiques .

Mystérieusement averti de ce qui
se tramait contre lui, le maréchal Ti-
to avait déjà « liquidé » ses plus dan-
gereux adversaires quand le Kremlin
lui infligea un blâme public. Le Ko-
minform avait ainsi raté son coup.

**J ********

Depuis ces événements, la tension
n'a cessé de croître entre la Yougos-
lavie et le bloc des Etats de l'Europe
orientale. La propagande des démo-
craties dites populaires est déchaî-
née et entretient jour après jou r un
climat hostile à Belgrade. On assiste
maintenant  à une sorte de guerre
froide. Ne pouvant pas battre Tito
sur le plan politique, ses ennemis
tentent aujourd'hui d'avoir raison de
lui par le moyen de l'asphyxie éco-
nomique. Peu à peu, tous les accords
commerciaux sont rompus ou ne sont
plus renouvelés. Moscou espère ainsi
créer du chômage, ce qui aurait pour
conséquence inévitable de dresser les
niasses contre le régime titiste et, le
cas échéant, de forcer le dictateur
à passer le pouvoir.

Mais là aussi, le maréchal Tito a
réussi à parer ce coup dangereux.
Dès qu 'il s'est rendu compte de la
manœuvre communiste, il a repris
contact avec les Occidentaux qui se
sont empressés de renouer des rela-
tions avec lui . Un nouveau courant
d'échanges commerciaux s'est insti-
tué et le volume des affaires ne cesse
d'augmenter.

Bien entendu , les Russes ont aussi-
tôt crié à la trahison , mais le chef
du gouvernement a su fort habile-

ment, samedi dernier, exposer le pro-
blème devant le Front populaire you-
goslave. Il n'est pas question , a-t-il
dit, d'un rapprochement avec les
puissances occidentales et ceux qui
misent sur cette carte se trompent
lourdement. Mais, a-t-il ajouté, nous
ne céderons pas davantage à la pres-
sion du Kominform et le programme
révolutionnaire yougoslave sera exé-
cuté en dépit de toutes les attaques,
qu'elles viennent de l'est ou de
l'ouest.

A la fin de son discours, qui a duré
deux heures, le maréchal a laissé en-
tendre que des membres influents
du Kominform étaient à la solde de
« certains Etats capitalistes ». Kos-
tov, le vice-président du conseil bul-
gare, récemment arrêté, en était un ,
mais d'autres sont encore au pou-
voir.

Ces insinuations graves vont à
coup sûr jeter le trouble dans les
rangs du Kominform. Un proche ave-
nir nous dira si Tito est toujours
aussi bien informé. j .-p. p.

Le maréchal Tito
n'abandonnera pas le pouvoir

BELGRADE. 11 (A.F.P.) — Dans le
discours qu 'il a prononcé à l'ieeue du
troisième congrès du front populaire
yougoslave, le maréchal Tito a déclaré
notamment :

« Malgré tous les appelé pour que
nous noue éloignions du pouvoir, nous
resterons pour défendre les droits
de notre peuple, de notre pays et « le
socialisme >.

La vie de tous les jours outre-Manche
PETITES CHOSES QUI SE PASSENT EN ANGLETERRE

Une correspondante de Londres
nous écrit :

Les admirateurs de M. Churchill
dans son pays natal — et cela veut
dire presque tout le monde — s'in-
dignent , non sans raison, de ce qu'ils
n'ont pu lire le premier volume de
ses mémoires que cinq mois après
son apparition aux Etats-Unis. Les
dif f icul tés  d'édition en Angleterre
ont certes été considérables depuis
la guerre, question surtout de man-
que de matériaux et de main-d 'œu-
vre spécialisée ; mais la principale
cause du délai serait, paratt-il, les
changements continuels et détaillés
que M. Churchill fai t  à son texte
après sa parution en feuilleton dans
les journ aux. Les éditeurs de M.
Churchill s'eff orceront de le détour-
ner de ces méthodes, lors du deuxiè-
me volume. Tâche peu enviable pour
gui connaît la ténacité du roi des
bouledogues l

***- *** ***
L'Automobile Association (A.A.) a

récemment inauguré un nouveau
service pour ses membres. Depuis
quel ques semaines, un certain nom-
bre d'équipes de dépannage parcou-
rent les rues de ' Londres et sont à la
disposition de tout membre qui, en
cas de panne entre 18 heures et
6 heures, pourra télép honer au bu-
reau central de l'association, qui
communiquera avec les équipes p ar
radio. Ce service, annonce l'À.A.
(chevaleresque comme toujours), est
destiné non seulement aux membres
de l'association , mais aussi à toute
dame qui se trouvera en panne et
seule. Un Don Quichotte sur roues,
quoi !

*****-******•
Par contre , neuf femmes anglaises

sur dix n'ont encore jamais pu met-
tre la main sur une paire de bas

de nylon ; et la dixième ne les ob-
tient que par la générosité d'amis
aux Etats-Unis, ou en les achetan t
elle-même en Suisse contre de pré-
cieuses devises. On nous a promis
des nylons depuis l'été de 1947, et
nous apprenons qu'on les fabrique
en Angleterre, en effe t, à raison de
18 millions de paires par an ; mais
nous ne voyons sur nos propres
comptoirs que ceux qui sont défec-
tueux et invendables ailleurs.

**-******-**
Les porteurs de perruques ont été

quelque peu intrigués par la section

Londres a repris sa physionomie nocturne d'avant-guerre. En effet, pouf
la première fois depuis dix ans, les enseignes lumineuses ont réapparu

récemment dans toute leur fantaisie.

du nouveau service national de la
santé relative à leur cas particulier.
Selon M. Bevan, ministre de l'hy-
giène, les perruques ne seront dis-
tribuées gratis qu'aux personnes dont
la calvitie est congénitale ou due à
un accident ou à une condition p a-
thologique. On se demande s'il existé
des cas qui ne seraient pas compris
dans ces conditions... à moins que
certains misérables ne se soient ton-
du la tête pour avoir une perruque
gratis ?

Renée TUPHOLME.

(Lire la suite en 7me page)

Les communistes fronçais
envisagent de sortir

de leur isolement politique

Tirant la leçon de leurs échecs successifs

Abandonnant leur intransigeance doctrinale ,
Us veulent articuler leur nouvelle tactique sur la déf ense

de la paix
Notre correspondant de Paris nous

téléphone :
Evénement politique d'importance,

le parti communiste français vient
de dégager à sa manière la leçon
des échecs successifs qu'il a essuyés
durant ces derniers mois où toutes
les campagnes qu'il a lancées dans
l'opinion se sont soldées , sans excep-
tion, à l'avantage de ses adversaires
idéologiques. Battue sur le pacte de
l'Atlantique , battue sur Vaccord oc-
cidental , battue sur le nouveau statut
de l'Allemagne de l'ouest , battue sur
le terrain syndical après le fiasco

de la grève des houillères, battue
dans le domaine économi que où ses
prévisions de hausse des prix ont
été démenties par les fai ts , battue
par le p lan Marshall , battue enf in
aux récentes élections cantonales ,
l'extrême-gauche français e vient de
procéder à un examen de conscien-
ce et, à l'occasion de son congrès
national , changeant son fus i l  d'épau-
le, décider de pratiquer à nouveau
la politi que de la main tendue à
« tous les sincères républicains ».

M.-G. G.
(Lire la suite en dernières dépêches.)

U N E  H E U R E U S E  M A M A N

«Ah ! non , mon petit , tu ne dois pas casser le fil de mon collier de perles»,
semble dire à son fils, la princesse Elisabeth d'Angleterre. Comme il est

amusant a voir , ce petit prince et comme cette maman a l'air heureuse,
n'est-ce pas ?

CHASSE AUX LOUPS
EN ESPAGNE

AVILA (Vieille Castille), 12 (A.F.P.)
— Aux premières heures du matin , a
commencé lundi, une grande chasse
ai»x ]Dups. organisée par les habitants
de 38 villages de la province d'Avila.
5500 rabatteurs et 300 chasseurs partici-
pen t à cette battue. Plus de 50 voitures
et camions les ont transportés en di-
vers points de la montagne.

M13ÏÏEI3IEiaaEïaJ3ÉM
Guillaume Tell aux Etats-Unis

Thomas Leary tenait, à Bedford
(Pensylvanfie) , un cabinet où fréquen-
taient de joy eux drilles. On y buvait
sec. On y parlai t haut. Et, le vim ai-
dant les clients aimaien t à se vanter
d'exploits imaginaires.

Samedi dernier, um certain Clark
Morgan, qui avait dans la région une
petite réputation de tiireur, prétendit
abattre d'urne baffle um verre de whisky
posé sur la tête de Thomas Leary.

— Cinq cents dollars que d'urne seule
balle...

On a beau n'avoir qu'urne confiance
limitée dams le tir d'un carabinier um
peu ivre, cinq cents dollars, oe n'est
pa« à dédaigner. D'autant moins qu'il
me faut jamais contrarier la clientèle
et que tous les buveurs encourageaient
Morgan.

Thomas Leary s'adossa donc à la mu-
raiiilile, plaça sur sa tète um verre plein
de whisky, et attendit

L'autre, goguenard, arma sa carabine,
épaula, tira. On enitendit siffler la baille
tomber le verre, et tomber aussi le pau-
vre Thomas Leary aveo un trou au
milieu dm. front.
, Clark Morgan sortit son portefeuille
et paya cinq cemitis dollars.

La capitale des chauves
On coiffeur hollandais, M. Van

Rooyen, a découvert um traitement ra-
dical pour soigner la calvitie. Il s'agit
d'une lotion qu'il a étudiée pemdamt
douze ans et qu 'il a nuise au point ces
derniers temips. Oe traitement com-
porte quatre phases, (mois l'inventeur
garde le plus grand eecret sur ces dé-
taille. H prépare lui-même son produit
et il interdit l'accès de son laboratoire
à tout ourieux.

Lé petit village d'Eem, où il habite,
est en passe de devenir la capitale des
chauves. Car le flgaro refuse de s'ins-
taller dans urn e grande ville et veut
que les avantages de sa découverte
soient réservés à son c patelin ». La po-
pulation de oelui-ci augmente à vue
d'oeil: en quelques jour s, elle est passée
de mille à deux mil 1*> habitants.

Les autorités du petit village se pré-
parent à organiser l'accueil des clients
qui viendront, du moins l'espèrent-elles.
de tous les coins dn monde. On envi-
sage la construction d'hôtels et de res-
taurants, ainsi que d'une grande gare.

Een veut devenir la capltaile des crâ-
nes nus.

Un mariage de raison
Cette un ion d'un pittoresque un peu

amer a été célébrée le vendredi 11 fé-
vrier 1949. à Los Angeles, entre Mrs
Adiriana Nicholson et M. Allen Woods.

Quatre pasteurs blancs s'étant récu-
sés, on avait pris un pasteur noir, un
nègre j 'ailleurs magnifique et d'une
parfaite dignité. Le marié, noir égale-
ment, était un bel athlète de 28 nus. La
mariée, elle, était urne bla nche, mais
elle avait 90 ans. Elle se rendit à la
cérémonie dans son fauteuil roulant d*paralytiq ue.

Bien entendu cinéastes et reporters
étaient à l'affû t Veuve affligée d'une
immense fortune, Mrs. Aduiana Ni-
cholson cédait-elle à quelque brusque
et eéniil-B passion pour un garçon prêt
à braver tout ensemble le ridicule et
l'indécence 1

— Pas du tout 1 répondit fort aima-
blement la richissime non agénaire.
N'en déplaise aux amateurs die scan-
dales, j e ne suis pae une « vieille chat-
te amoureuse ». Mon mariage, qui vous
paraît si peu raisonnable, est très exac.
tement um mariage de raison...

Et, dans um sourire où perçait urne
lueur de maiiea :

— Aellen est depuis sept ans mon
chauffeur et mon cuisinier . Son dé-
vouement pour moi est aussi exemplai-
re que méritoire, j'ai pense que le meil-
leur moyen d'en faire mon héritier
était d'en faire mon mari. Le fisc esl
teifflement exigeant I

L'art d'escamoter les fausses
notes

Soprano dm Métropolitain Opéra. Lily
Pons, ayant pris froid, était enrouée.
Le chant et l'enrouement sont peu com-
patibles mais le métier de chanteur a
ses servitudes et Lily Pons devait ce
soir-là, enregistrer « Lucia di Lamer-
moor » pour une retransmission fixée
au lendemain . I! arriva ce qui devait
arriver, dans la scène de la folie, elle
manqua son fa aigu, aussi nettement
qu'un voyageur coincé par un portil-
lon manque son dernier métro.

Cependant, quand l'opéra fut re-
transmis, le fa aigu j aillit limpide.
cristallin, impeccable.

Miracle de la technique et de la cha-
rité : des ingénieurs avaient savam-
ment découpé sur une aiii.tre ba nde de
la célèbre cantatrice un fa aigu qu 'ils
avaien t nom moins savamment inséré
au lieu et place du fa manqué...

Les Etats-Unis sur les rangs
pour les Olympiades de 1956

Le Sénat des Etate-TJnis a adopté
mercredi à l'unanimité une résolution
invitan t officielleme nt , au nom du
gouvernement dee Etats-Unis. le comi-
té olymp ique internat ional  à organiser
lee j eux olympiques de 1956 à Détroit
(Miehi gnn) .

La résolution doit être présentée à la
Chambre dee repr ésentante.
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J'éCOUTE... « Vieux » et « vieilles »
Demeurons encore, cette semaine,

au chapitre des « vieux » et des
« vieilles ». Une « vieille f i l le  » —
ainsi qu'elle veut bien signer un bil-
let for t  sensé et senti , poin t anony-
me, d'ailleurs — nous y convie ex-
pressément.

La « vieillesse », en e f f e t , ou celle
que des conceptions aussi fauss es
que séculaires ont fai t  traiter com-
me une sorte d'invalidité totale , de-
mande encore que sa cause soit p lai-
dée. Notre correspondante ne nous
l'envoie pas dire : «Je m'étonnais
déjà qu'aucune voix ne s'élevât dans
votre estimé journal , ainsi l 'écrit-
elle, pour p laider notre cause , alors
que l'on fait  tant et tant pour les
jeunes. »

Sur ce point seulement , notre lec-
trice fai t  erreur. Notre « estimé jour-
nal » p laide et a toujours p laidé toute
bonne cause. C'est pourquoi nous
pensons qu 'on veut bien l' estimer. La
vieillesse en est une. Plaidons !

Notre correspondante nous y con-
vie, au surp lus , en des termes irré-
sistibles : « Bravo I cher Franchom-
me, je vous serre les deux mains avec
eff usion , écrit-elle également , en vous
disant du fon d  du cœur un chaleu-
reux merci. »

Nous soutenions — ce merci nous
donne grand courage — que c'est
« fair e perdre confiance et optimis -
me aux « vieux » que d'aller dire ,
partout , à leur sujet : « Ah ! c'est
qu'aussi l'âge est là. »

Non l L'âge n'est jamais là, ou que
beaucoup plus tard , si l'on ne dé-
monétise pas , alors qu'Us ont enco-
re toute valeur , ceux que l'on ne
peut plus appeler les j eunes. Qu 'on
se le dise ! Que les « jeunes » sur-
tout se le disent ! Les « vieux » sau-
ront se_ défendre . Gare , alors aux
jeunes insouciants , imprévoyants , et
à leur impéritie !

Les « vieux » et les « vieilles »
n'auraient-ils vraiment p lus qu'à
perdre tout courage, à se renfermer
misérablement dans leur coquille et
à attendre la mort ?" Ce n'est point ,
là, l'avis de notre « vieille f i l le  » et
aimable ép istolière : « On en revien-
dra. On en revient déjà. Jugez p lu-
tôt ! »

Elle en donne , en e f f e t , une preu-
ve p leine de signification. Celle d'un
grand chef d' entreprise de Neuchâ tel
qui engageait une emp loyée de bu-

reau de cinquante et huit ans en
disant :

— Ce sont des personnes comme
vous que nous cherchons , car des
jeunes , on en a assez !

Ce n'est pas qu 'on ne vous aime
pas , les jeunes ! Mais , songez-y bien!
la vaste expérience des « vieux » et
des « vieilles » , leur goût au travail
et pour le travail bien fa i t , leur ar-
deur, pour autant qu'elle n'ait pas
été abattue p ar les erreurs de notre
siistème social , valent leur pesa nt
d' or.

L'injustice et la sottise sont gran-
des qui fon t  mettre promp tement au
rebut « vieux » et « vieilles ».

FRANCHOMME.

Parade militaire américaine à Trieste

Les troupes américaines qui stationnent à Trieste ont pris part à une parade
qui s'est déroulée sur la- grande place de la ville. A l'issue du défilé les

Italiens ont manifesté pour le rattachement de Trieste à l'Italie '

A B O N N E M E NT S
1 an 6 moi» 3 mou 1 moi*

SUISSE: 26.— 13.20 6.70 2.40
ETRANGER : 45.— 23.— 13.— 4.SO
Les échéances régulières d'abonnement sont les suivantes :
31 mars. 30 juin, 30 septembre, 31 décembre. Les change-

ments d'adresse sont gratuits.

A N N O N C E »
iy/ .  c *** millimètre, tniu. 25 mm. - Petites annonces locales
13 c, min. IU mm. - Avis tardifs 44, 55 et 60 c - Réclames
75 c, locales 44 c (de nuit 55 c). Mortuaires 28 c. ocaux 20.

Pour les annonces de provenance extra-cantonale :
Annonces Suisses S. A-, agence de publicité, Génère,

Lausanne et succursales dans toute la Suisse.

Des avions américains
ont dépassé largement

la vitesse du son
WASHINGTON . 11 (A.F.P.) — Le se-

crétaire à l'air, Stuart Symington. a
révélé lundi que les pilotes américains
avaient dépassé !a vitesse du son « de
plusieurs centaines de kilomètres-heu-
re» , f-ans toute fois préciser les vitesses
atteintes.

C'est alors qu 'il faieait une déclara-
tion lundi , devant la commission des
forces armées de la Chambre , déclara-
tion en faveur d'un proj et de loi por-
tant ouverture d'un crédit de 311 mil-
lions de dollars pour le programme
d'études et de recherches supersoni-
ques, que le secrétaire d'Etat à l'air a
donné ces précisions.

Il a déclaré , d'autre part, que les
tunnels aérodynamiques actuellement
existants aux Etats-Unie étaient «abso-
lument insuffisants » pour faire face
aux exigences de la < compétition entre
les puissances mondiales nour la supré-
mati e de l'air ».

Pour appuyer «a demande, il précisa
que lorsque les Alliés pénétrèrent en
Allemagne en 1945, ils découvrirent
que les savants allemands travaillaient
déj à à la mise au point de tunnels aéro-
dynamiques comparables à ceux dont
la construction serait envisagée main-
tenant seulement aux Etats-Unis et il
a aj outé que bon nombre de spécialis-
tes allemands de l'aérodynamisme tra-
vaillent actuellement dans d'autres
pays.
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A vendre
è. l'est de la ville,
maison familiale
de 6-7 chambres, aveo
tout confort, balcons. —
Jardin. Accès facile. libre
tout de suite.

A Vauseyon.
maison familiale
de 2 appartements avec
confort, de 4 et 3 cham-
bres, plus grand local-
atelier. Jardin.

Bôle

Jolie villa
de 6 chambres avec tou-
tes dépendances. Confort.
Grand garage, Jardin et
verger. Libre pour l'ac-
quéreur.

Belle chambre
à louer

dans ménage très soigné,
quartier du port. — De-
.mandetr l'adresse du No
262 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer à Colombier
belle chambre à un ou
deux lits. S'adresser rue
du Sentier 20, tél. 6 33 03.

On cherche pour tout
de suite (quartier gare de
préférence) :

appartement
deux pièces, avec ou sans
confort. Adresser offres
écrites à C. B. 265 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche

appartement
de trois pièces, si possi-
ble avec jardin. A la mê-
me adresse on cherche à
falre des bureaux. Fau-
bourg de l'Hôpital 40,
ler à droite.

Oa cherche

jeune fille
dans famille de deux en-
fants et pour aider au
ménage. Vie de famille.
— Offres a Mme Hafllger,
boucherie, Aarau.

On cherche chambre
avec cuisine non meublée.
Adresser offres écrites à
L. B. 264 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune homme, qui fré-
quentera la section des
droguistes, cherche une

CHAMBRE
dès le 11 Juillet 1949. -
Kurt Schlatter, Bremgax-
tnerstrasse 74, Zurich 3.liï

Je cherche à louer tout
de suite un grand local
ayant accès facile, pour
entreposer eau minérale1
et vins, si possible à Neu-
châtel ou entre Boudry et
la ville. Offres à adresser
à case postale 48, Neu-
châtel. avec prix et di-
mensions.

On cherche â louer un

GARAGE
dans le bas de la ville.
— Adresser offres écrites
à B.A . 153 au bureau de
la Feuille d'avis.

Bonne pension cher-
che encore quelques pen-
sionnaires. — S'adresser
Grand'Rue 3. taie

Chambre et pension
pour Jeunes gène. Pension
Monnard , Beaux-Arts 3,
tél. 5 20 38.

Pour monsieur, Jolie
chambre, au soleil, avec
pension. — Ecluse 44, ler.

Ouest de la ville
A louer pour le ler Juillet
un local à l'usage d'ate-
lier, avec arrière-local.
Eau, gaz, électricité (cou-
rant industriel). — Adres-
ser offres écrites à A. O.
269 au bureau de la
Peullle ri'avis

PAPETERIE
cherche vendeuse sérieuse
et de toute confiance.
Place stable. — Offres
manuscrites avec réfé-
rences, photographie et
prétentions de salaire
sous A A. 222 au bureau
de la Feuille d'avis.

Paysan cherche

jeune homme
de 16 ou 17 ans, pour ai-
der aux champs et & l'éta-
ble. H sera bien traité et
aura l'occasion d'appren-
dre la langue allemande.
— Ecrivez à l'adresse : E.
Wenger, Verelnshaus, â
Klelndletwll près Langen-
thal.

Famille de médecin, ha-
bitant l'Oberland bernois,
cherche pour le ler Juin

jeune fille
de 16 à 17 ans, de bonne
éducation, pour seconder
la maîtresse de maison et
la bonne. — S'adresser à
Mme Dr Pfister, Aeschl-
sur-Splez.

On cherche

EXPERT -
COMPTABLE

pour mettre à Jour comp-
tabilité d'une petite mal-
son d'exportation. Adres-
ser offres écrites à V. X.
253 au bureau de la
Feuille d'avis.

URGENT
On cherche Jeune hom-

me comme

commissionnaire
Entrée lmmédla-Çe. Faire
offres ou se présenter
l'après-midi chez B. Pla-
nas, primeurs, faubourg
de l'Hôpital 9 Neuchâtel .

SiÊFILLE
sérieuse et Intelligente, est
demandée pour le 20 avril
pour la réception et le
ménage d'une personne,
par

institut de beauté
Offres avec photographie,
sous chiffres P. 13.036 F,
à Publicitas, Frlbourg.

Gouvernante-
ménagère

Personne de toute con-
fiance, 60 ans, pouvant
coucher chez elle, cher-
che occupation pour par-
tie de' la Journée, dans
ménage d'un monsieur
seul. — Adresser offres
écrites à A. V. 266 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune homme, 29 ans,
cherche

EMPLOI
dans bonne maison (per-
mis rouge). — Adresser
offres écrites à C. V. 257
au bureau de la Feuille
d'avis.

MONSIEUR
de bonne formation com-
merciale, cherche travaux
de bureau ou de compta-
bilité, éventuellement à
domicile. Parle couram-
ment français, allemand ,
anglais, italien. — Adres-
ser offres écrites à K. M.
256 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme
de 18 ans, cherche place
chez mécanicien, éven-
tuellement chez électri-
cien^ j $pur' aider. Possibi-
lité d'apprendre'"ié fran-
çais, vie de famille. —
Offres a M. Charles Inder-
mtihle. restaurant Rossll,
Schtlpfen (Berne) .

Un grand nombre de

jeunes filles
et jeunes gens

hors des écoles, cherchent
places pour aider au mé-
nage, dans commerce, au
Jardin, etc., où ils pour-
raient apprendre le fran-
çais. — Bureau de place-
ment EXPRESS, soleure,
Sankt-Marsrl thenstrasse 3
tél. (068) 2 26 61.

On cherche, pour Jeune
fille de 16 ans et demi,
place de

volontaire
dans bonne famille de
prétférance avec petit com-
merce (aide au ménage).
Entrée 1er mai. — Offres
& Mme H. Sonderegger,
Spelcher (Appenzell).

Représentant
bien introduit, Jura ber-
nois, Neuchâtel et See-
land , cherche place tout
de suite. Français, alle-
mand. Permis de condui-
re. Bonnes références. —
Adresser offres écrites fc
C. A. 224 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune boucher
ayant terminé son ap-
prentissage cherche place
dans abattoir et bouche-
rie, où il aurait l'occasion
d'apprendre la langue
française, de préférence à
Neuchâtel. Conditions se-
lon entente. Entrée ler
mal. Offres si possible en
allemand à Hans Flechter,
boucher, unter Frltten-
bach. ZollbrUck I. E.

Pour accompagner votre tailleur
ou votre manteau l

Nos nouveautés en \jx\i i A 15
sont avantageuses

TÊÊÈÈdiib̂ ^MÈllÙ* • *̂<V

¦f • **\ ' ¦ i .

GANT Jolis GANTS
pouir la ville,em peau /\ r>A Peau et daim, man- WBf rtAtrès souple , avec |1\{ I ehetto travaillée, ^' /\||perforations, man. \u y J\f  dans' une gamme M OV
chette forme Saxe, t t W  splendide de coloris M
en brun seulement ^*J pastels *¦

GANT Superbe GANT sport

pour l'entre-saison, Ç\ AA crochet-peau, de -d -d C A
en peccarex, cousu \f \j \J coupe parfaite, | 1 tj\j
main, en naturel ou f \  cousu main , en | g
noir \*J naturel . . . .  -M- JL

Vous trouverez à notre rayon spécial une ravissante sélection de
fiflNTS ,laD 'llte> t r <-s chics, peau glacée ,
1)14111W suède, daim, pécari véritable, etc.

24.50 19.80 17.80 16.50 14.80

" neue  H OTEL

Employée de bureau
cherche place & Neuchâtel
pour les commandes, fac-
tures, statistiques ; sténo-
dactylographie allemande,
aide-comptable. Entrée
pour date à convenir. —
Adresser offres écrites à
A. B. 200 au bureau de la
Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
17 ans, possédant diplôme
d'allemand et connaissant
la sténo-dactylographie
ainsi que la correspon-
dance française et alle-
mande, cherche place
dans un bureau . Falre
offres à L. Borioli, le
Crêt . Bevaix

ffH GYMNASE CANTONAL
§MJ| NEUCHATEL

INSCRIPTION DES NOUVEAUX ÉLÈVES :
lundi 25 avril au bureau du directeur

(bâtiment de l'Université).
8 h. Section litéraire.

10 h. Section pédagogique.
11 h. Section scientifique.

Les élèves présenteront leur dernier bulletin.
Début des leçons : mardi 26 avril , à 8 h. 20.

Le directeur : L. PAULI.

VILLEJE H NEUCHATEL

Fermeture des magasins
La direction de police rappelle à la popu-

lation qu'en application, des arrêtés pris par
¦le. Conseil communal, le ler aytil 1940 et, .
conformément à la loi cantonal e sur la fer-
meture des magasins, du 13 décembre 1948 :

1) tous les magasins d'alimentation (sauf
les boulangeries-pâtisseries) seront fer-
més le mercredi après-midi ;

2) le samedi et ce jeudi 14 avril, veille de
Vendredi-Saint, les boulangeries-pâtisse-
ries seront fermées à 17 h. 30, les salons
de coiffure, à 18 h. ;
les magasins de tabacs, à 20 h.,
et tous les autres magasins, à 17 h.

Un contrôle sera effectué par la police
. locale.

_A DIRECTION DE POLICE.

Pour cause de santé, A VENDRE, dans centre
industriel des Montagnes neuchâteloises, sur

passage fréquenté,

immeuble avec café-restaurant
remis entièrement à neuf. Clientèle assurée.
Conditions favorables. Prix intéressant. —
Adresser offres sous chiffres A. A. 258 au

Bureau de la Feuille d'avis.

Grâce à ion
outillage moderne

d § on
grand choix
de caractère»

à son
riche assortiment

de papier*

('IMPRIMERIE CENTRALE
Rue dn Concert 6

vous donnera
tonte satisfaction

A remettre 6* Neuchâtel,
centre de la ville

boulangerie -
pâtisserie

olen installée. Clientèle
de quartier assurée. Falre
offre écrite sous chiffres
P. 2737 N., à Publicitas,
Neuchfttel .

On cherche
à NEUCHATEL

villa ancienne
ou

maison de maître
faire offre, avec prix,
sous chiffres T. B. 261
au bureau de la
Feuille d'avis.

A LOUER

Champignonnière 600 ni2
Eau, lumière et ventilation. Place pour pré-
paration du fumier, sable pour gobetage à
disposition . Température moyenne 12-14 degrés
environ. Installation complète avec ventila-
tion. Pour tous renseignements, s'adresser

sous chiffres P. 4875 S., Publicitas, Sion .

Importante usine de petite mécanique de précision
de Suisse romande cherche un

chef de fabrication
au courant des méthodes modernes de fabrication en grande série,
pouvant assumer en outre la direction d'ateliers de décolletage,
découpage et emboutissage, presses à bakélite, et connaissant les

traitements thermiques et de surface.

Situation Intéressante et stable pour personne pouvant Justifier
d'une bonne expérience et répondant aux conditions ci-dessus.
Falre offres manuscrites, avec curriculum vitae, photographie,
copies de certificats, références et prétentions de salaire sous

chiffres K. 100034 X., Publicitas, Genève.

Nous cherchons, pour notre service de comptabilité Hollerith,

une employée qualifiée
ayant une bonne expérience dans le travail sur les machines
Hollerith. Place stable.
Les personnes répondant aux conditions requises sont priées
de faire leurs offres avec curriculum vitae, photographie,
certificat, prétentions de salaire sous chiffres J. 100032 X. à
Publicitas, Genève. ;

" * ' .

Industrie de la place cherche, pour entrée immédiate
ou date à convenir, un

VOYAGEUR
présentant bien , sérieux et actif , connaissant le français

et l'allemand, ayant l'habitude des voyages.

Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae et préten-
tions sous chiffres T. R. 206 au bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour usine située dans le
département du Doubs (France )

DÉCOLLETEUR
spécialisé dans les décolletagee de précision sur
machines P 7 et M 7, capable de calculer et usiner
Jeux de cames ; susceptible de remplir fonctions de
chef. Appartement assuré. S'adresser par écrit sous

chiffres P 2820 N à PubUcitas, Neuchfttel.

ON CHERCHE

sommelière- fille de salle
honnête et sérieuse, connaissant bien le ser-
vice de table, ainsi que les deux langues. —
Entrée tout de suite. Offres avec certificats

et photographie :
HOTEL DU LION D'OR, BOUDRY.

Moulin important fabriquant des
fourrages concentrés demande

dépositaires
Pour personnes disposant d'un local
et d'un peu de capital , affaire inléres-
S-sntc
Offres sous chiffres P. 12359 F., à
Publicitas, Fribourg.

ON ENGAGERAIT :

un ou deux jeunes garçons
sortant de l'école,

pour travaux faciles d'atelier.
Se présenter aux ateliers d'ébénisterie
ROBERT LAVANCHY S.A., Prébarreau.

Importante société de GENEVE cherche

secrétaire
sténo-dacty lo

très compétente, connaissant parfaitement '
l'allemand et le français, et pouvant travailler
d'une façon indépendante. Offres manuscrites
avec photographie, curriculum vitae, copies
de certificats, prétentions et date d'entrée la
plus rapprochée sous chiffres SA 9728 Z

Annonces Suisses S. A., Zurich 23.

Monteur-électricien
est demandé pour entrée immédiate par

Métaux précieux S. A., Neuchâtel
Faire offres à la direction.

SOMMELIÈRE
FILLE DE SALLE

sérieuse, serait engagée par l'hôtel du Saut-
du-Doubs. Entrée tout de suite ou à convenir,
Tél. (039) 3 30 60. 

Quelle jeune fille
serait disposée à faire un
remplacement les après-
midi du 9 au 21 mal pour
la réception chez médecin
pour enfants de la ville.
S'adresser par écrit sous,
chiffres P. E. 272 au bu-
reau de la Peullle d'avis.

On demande

JEUNE FILLE
active comme aide de cui-
sine et d'office. Bons trai-
tements et bons soins as.

sures. S'adresser au Res-
taurant neuchâtelois, fau-
bourg du Lac 17, Neuchâ-
tel.

Baux à loyer
Baux a loyer

On demande une per-
sonne pour le

NETTOYAGE
des escaliers, une fols par
semaine, dans Immeuble

''du quartier de l'Ecluse. —
Adresser offres écrites &
B. E. 270 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche
jeune homme

éventuellement garçon
sortant de l'école, dans
petit domaine agricole.
Vie de famille. - M. Kon-
rad Schwarz. forestier,
Frledhofstrasse 20. Zu-
rich 48.

Manœuvre
est demandé, entrée Im-
médiate. — Demander
l'adresse du No 2159 au
bureau de la Feuille d'avis.

Jeunes filles, 17 et 18 ans ayant terminé
l'Ecole Benedict, cherchent places

d emp loyées de bureau
sténo-dactylographie et comptabilité. Entrée
tout de suite ou à convenir. Offres à Yvonne

et Solange Bach, à Areuse, tél . 6 32 33.

JM La librairie Reymond engagera, ce prln- S
JM temps, n

j  APPRENTI (E) ?
i DE LIBRAIRIE |
M désirant embrasser la carrière d'employé(e) WM
! de librairie. Conditions requises : 17 ans JB *\ au minimum, bonnes notions d'allemand. ML

BRI Instruction générale bien développée. H
V Falre offres manuscrites. Inutile de se Wm
JB présenter sans convocation. K.

::::::::::::::::::::::::::::::::::::::ii ••!•¦••* • >•••)• 
i:::;;:::.;::::;::.:;::.:;;;:...:;::::

Sommelière
de 22 ans. avenante, par-
lant le français et l'alle-
mand, possédant de bons
certificats, cherche place
à Neuchâtel ou environs,
dans bon restaurant ou
hôtel. — Heldy Schwab,
Zeughausstrasse, Lyss.

Nous prions les maisons
offrant des places par
annonces sous chiffres
de répondre prompte-
ment aux offres des
postulants et de re-
tourner le plus tôt
possible les copies de
certificats, photogra-
phies et autres docu-
ments Joints à ces of-
fres, même lorsque
celles-ci ne peuvent
pas être prises en
considération. Les ln.
téressés leur en se-
ront très reconnais-
sants car ces pièces
leur sont absolument
nécessaires pour pos-
tuler d'autres places.

Feuille d'avis
de Neiirhfltel

Importante maison du
Vignoble cherche pour
entrée Immédiate

apprenti
de commerce

Candidats, ayant . suivi
l'Ecole secondaire, sont
priés d'adresser les offres
avec copies de certificats
sous chiffres A. B. 251 au
bureau de la Feuille
d'avis.

i'NlIHIlMJ
On oherohe à acheter
pousse-pousse

à la même adresse

poussette
beige clair, bon état, à
vendre Fr. 75.— . Deman-
der l'adresse du No 267
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche
UT ou DIVAN

deux places, d'occasion,
mais propre, urgent. —
Adresser offres écrites
aveo prix à. B. V. 271 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche

pousse-pousse
moderne et en parfait
état. S'adresser à Jules
Botteron, Chézard (Neu-
ch&tel).

Je cherche
LAITERIE
et produits

alimentaires
dans localité des environs
de Neuchâtel ou à Neu-
châtel même. Adresser of-
fres écrites à F. A. 233 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche à acheter

AUTO
d'occasion, mais en par-
fait état, de 10 â 15 CV..
modèle pas antérieur â
1947, — Faire offres en
Indiquant prix, couleur,
nombre . de kilomètres,
sous chiffres R. B 236 au
bureau de la PeulHed'avIs.

M. Guillod
achète tout
et paie bien

RUE FLEURY 10
Tél. 5 43 90

On achèterait
trois vagons de coke «t
d'anthracite à maison qui
reprendrait une voiture
< Renault > 17 HP., six
cylindres, complètement
revisée, peinture neuve,
facilement transformable
en camionnette, valeur
3600 fr. Falre offres a
case postale transit 83903,

J'achète
tous meubles

d'occasion, au plus haut
prix du Jour. Ecrire sous
E O. 159 au bureau de
la Feuille d'avis.

Madame

Ch. Bauermeister
pédicure

ABSENTE
jusqu 'à fin avril

Dr ROBERT
Parcs No 1

ABSENT
du 13 au 18 avril

Le docteur

Alf.-C. Matthey
Chirurgien

s'absentera
dès jeudi 14 avril

Madame veuve Emile PATTHEV et ses en-
fants, très touchés des nombreuses et sincères
marques de sympathie reçues dans leur gr*>nJiluil , et dans l'impossibilité de répondre ¦
chacun , expriment Ici leur profonde reconnais-
sance à tous ceux qui les ont entourés pendant
ces Jours d'épreuve.

Colombier, lc 7 avril 1949.

Loue*
A-Ket^ p-ORAC* AUX -*C- 1 P E T I T E S
t T -̂ndeZ ANNONCES
1/ 6» l DE LA
r FEUILLE D'AVIS

DE NEUCHATEL
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Pâques joy euses, Pâques élégan tes

Blouses georgette - BIOUSCS fantaisie
Chemisiers pure soie - Chemisiers fantaisie
En rayon, déjà plus de 1000 pièces attendent votre visite chez

K E U C II A T F, l, 
J

Bureaux ministre
depuis ** ¦ -*»— chea

Facilités de paiement
sur demande

J GÊDO le biscuit que l
! l'on redemande. j
V

^ 
Chavannes 16 J

O £\ LA MAISON SPÉCIALISÉE

\ \J  (L y pour ses qualités

*•—^^- 1 s *Xfy —\ son grand choix en

J Chemises 4
p t^  Cravates ^nv
|| Chaussettes JxW Gilets-Gants

[O et toutes les nouveautés
N$»^. masculines '•

S&voîe-Vetîtmetta
Chemisier NEUCHATEL Rue du Seyon / S.A.

VOYEZ NOS VITRINES

V\ -*M

Sup erbe choix en

p ullovers et gilets
de belles qualités p itre laine

Pullovers  ̂WMS et Q%
teintes nouvelles 20.90 15.90 10.90 \J

Pullovers lrlcol IanlAie „ i Q50
perbe gamme de teintes pastel . . 28.— 2450 JL S

Pullovers ,wn mo, mo. or50
dèle derpière création . .. .  40.— 32.— t t é — Lf J

VjrllCta pure laine> longues manches, I /~\90
assortiment de teintes . . ..  30.80 27.— I I f

English-suits
tricot laine unie et fantaisie, pullover et gilet x ^-#»Dv/

46.— 39.— ^J J

GRAND CHOIX DE

pullovers, gilets et jaquettes laine
pour fillettes

M Q PASSAGES
TEMPLE-NEUF - RUE DES POTEAUX

HiiHMHnaBaManBMBBBBaaai^MHiiiii-Haii^^

ALLIANCES
MODERNES

or 18 kt.. Jaune, rouge,
gris

E. CHARLET
Sous le Théâtre

NEUCHATEL

m**-***********-********************* ._^^__.—i__M__

Bon goût -̂  ̂ masculin !

__ *-

RAVISSANTE CHEMISE
en popeline pur coton , élégantes rayures, col -"¦ /}AA
mi-dur de coupe moderne, morceau pour I f\ 'lll
raccommodage, existe en gris, beige et bleu, I II*-'"
grandeur 36 à 44, au prix avantageux de . . -M. Vf

Une tenue impeccable
avec notre CHEMISE DE VILLE, exécutée Ç\ P"
dans une popeline coton unie ou à rayures, m f ~l
col permanent, choix de teintes nouvelles, f .  « I *****
grandeur 36 à 44 **-W " •

NOTRE NOUVEL ASSORTIMENT DE

CRAVATES PRINTAN 1ÈRES
pure soie et rayonne est en vente au pr ix de 2i95 8 9i80

NEUCHATEL

( ^OltSAT^
Vambassadeur des
VINS DU VALAIS

Exclusivité pour le canton de Neuchâtel :
Georges HERTIG fils & Cie

i La Chaux-de-Fonds J

•2 M s.* -̂ î  ^^^
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Une question de confiance
est l'achat de votre

LITERIE
Matelas 190195 cm.

Crin végétal et laine . . . Fr. 100.—
Avec carcasse à ressorts

depuis » 200.—
Crin mélangé . . . depuis » 220.—
Crin pur . . . .  depuis » 250.—
Crin pures queues . depuis •> 300.—
Crin pures queues de cheval » 370.—

Oreillers 60/60 cm. f
Plumes grises . . . depuis » 13.—
Plumes blanches . . depuis > 18.—

Traversins 60190 cm.
Plumes grises . . depuis » 20.—
Plumes blanches . . depuis » 30.—

Duvets  120/ 170 cm.
Plumes depuis » G0—
Demi-duvet gris . . depuis » 85.—
Duvet gris . .. .  depuis » 100.—
Duvet blanc . . . depuis » 120.-̂ -

La literie de qualité
l s'achète chez

l'artisan tap issier
Grand choix de coutil rayé et damassé

100 % coton

A M A I R E
SERRIÈRES |

Tapissier-décorateur - Tél. 5 47 15 s

Daim noir
Fr. 23.80

Bernard ?e
Rue du Bassin

Neuchâtel

A vendre, sortant de révision

Moto < Royal Enfiekb
350 TT très belle occasion, machine rapide et de
confiance. — H. Masset, Parcs 94, Neuchfttel . Pour
visiter : dès 18 h. ou samedi après-midi.

Beau choix d'occasions
entièrement revisées

Machines à calculer:
Madas
Monrce
Marchant
Mercedes, etc.

Machines à additionner:
Burrough's

Monarch
Corona
R. C. Allen
Odhner
Olivetti
Précisa, etc.

FRIDEN CALCULATING
MACHINE Co., INC.

Agence pour le canton :

ROBERT MONNIER
NEDCHATEL

Bassin 10 Tél 5 88 84

Le printemps
s'annonce à

par ses colliers fantai sie
et paniers fleuris

2 Trésor

9 Jeter un coup d'œil
S sur nos annonces
$ ne coûte rien

jtL II peut so trouver un article
Wf don t le prix a été fait  pour vous :
f) Tapis bouclé 190 X 285 Fr. 113.—
S Tapis bouclé 200 X 300 '
Jf Fr. 136.— à 234.—
9 Tapis moquette 200 X 300, pure laine
M FIT. 240 à 295.—
2 Linoléum : 200 cm. de large Fr. 28.20
S Balatum : 200 cm. le m- Fr. 5.20
*a| Milieux et passages
w Encadrement de lit, moquette laine,
^P 

Jes 3 pièces : Fr. 250.— et 270.—

t Spichiger & Oe
O Stock pour vous
A Neuchâtel - Place-d'Armes 6
X Tél . 5 11 -13

Gnagis cuits l
Fr. 1.25 le 'A kg.

Jambon cuit
Fr. 1.- les 100 gr.

Saucisse
au cumin

Fr. —.50 la paire

I BOUCHERIE

BERGER-HACHEH

 ̂
*Wa —

Cigarettes
W1NNET0U

MARYLAND

SO pi ôcea go cts

Machines à laver
et aspirateurs
HOOVER

Démonstration
à domicile

par

POKKCT-RAMG
SPECIAUSTt
Rue du Seyon 3

Tél. 5 33 08

Et
maintenant...
...vous retrouverez

le bon beurre
Floralp

à
l'ArmailIi
HOPITAL 10

Serviettes
d'affaires

Très grand
assortiment d'articles

de qualité
Avec deux poches devant

depuis

Fr. 54.—
Exécution sur commande

BIEDERMAN N
Maroquinier
NEUCHATEL

Entourage-bibliothèque
pratique pour studios
chambre de Jeunes

hommes

depuis -r f *  * 95»—

Facilités de payements
sur demande

Liqueurs de
grandes marques
Apéritifs ¦ Forto
Vins fins français

et suisses

Café cubain

MRGASIN E.MDRTHIER '

-̂¦̂ NEUCHATEC ^-̂

Mamans...
Vous voudriez faire
passer à bébé la
mauvaise habitude
de sucer son pouce

ou de ronger
ses ongles :

NUGGEX
" vous étonnera

Le flacon : Fr. 2J25

32W5
'«-/ NEUCHATBl.

avec gros pneus
DANS TOUTES
LES TEINTES
Arrangements
de paiement

Catalogue gratuit

Pour Pâques...
les magasins Mêler S. A.
vous rappellent leurs
bouteilles de vins fins
français, Porto. Malaga ,
Vermouth, apéritifs assor-
tis. Tout pour passer de
belles fêtes sans trop dé-
penser.

Pour vos
repas de Pâques
pensez à

MASSARD
Epancheurs 7,

tél . 5 23 33

La Palmina...
la Palmina...
est de nouveau là.

Vous la trouverez dans
les magasins Mêler S. A.
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(d'après le roman de Curlis Yorke)

Assise sur le tronc d'un arbre
tombé, elle scruta ses propres senti-
ments. Pourquoi cet intérêt pour les
affaires de cœur de Kenneth Des-
mond ? Et pourquoi , devant son vi-
sage ravage , avait-elle éprouvé ce
transport de pitié, de chagrin... et
de jalousie ? Pourquoi se sentait-elle
le cceur et la gorge serrés comme
par une main de fer ?

Elle n'allait certainement pas per-
mettre, elle , Betty Fairfax, à un
étranger de prendre dans sa vie
une place importante. C'était impos-
sible, ridicule.

Ainsi raisonnait une petite Betty
pleine de bon sens. Mais une autre
Betty, la plus vraie, celle-là senti-
mentale, s apercevait avec épouvan-
te qu'elle en était venue à penser
à Kenneth Desmond beaucoup trop
pour son repos d'esprit. En un
éclair, elle comprit que de savoir
que Kenneth n'éprouvait pour Pa-
tricia qu'une « sincère affection »
lui avait apporté une satisfaction
suspecte — contentement équivoque
aussi-de savoir « qu 'ils avaient tou-

jours été fiancés » sans qu'il y eût
jamais eu de sa part rien de plus
qu'un consentement tacite.

IX

Sans pitié pour elle-même, elle
fouilla dans les profondeurs de son
âme et y découvrit l'espoir latent
que ces longues fiançailles n'abouti-
raient pas, et qu'un jour Kenneth
serait libre. S'il devenait libre ?...

Une rougeur ardente enveloppa
son visage et même son cou. Vaillan-
te, elle repoussa la pensée mauvai-
se.

D'ailleurs, il y avait Gwendolen.
Jusqu'alors, elle n'avait établi entre
l'infirme et Desmond aucun rappro-
chement. Maintenant , elle se souve-
nait qu'il parlait d'elle avec beau-
coup d'affection.

L'état de santé de l'invalide sem-
blit lui interdire le mariage. Pour-
tant , sir Michaël n'avait-il pas cité
dernièrement une magnifique gué-
rison obtenue dans un cas identi-
que par un jeune spécialiste plein
d'avenir ?

Mais Gwendolen avait-elle oublié
celui qui avait été si près d'être son
mari ? Hélas ! les vivants peuvent
faire oublier les morts.

Pourtant , Betty gardait la convic-
tion que les sentiments de Gwen-
dolen n'étaient qu'une sereine ami-
tié : et elle essayait de se convain-
cre que les siens n'étaient aussi que
de la sympathie, la même sympathie

pleine d'estime qu'elle éprouvait
pour le père du charmant petit Joh*«
nie, cet excellent capitaine "Willoug-
by, toujours si réservé en même
temps que plein pour elle des plus
délicates attentions. Mais il était dif-
ficile de se persuader et en reve-
nant au cottage dans l'orageuse cha-
leur de la fin d'une journée d'août,
elle se sentait pour la première fois
de la vie, toute désorientée.

De son côté , Desmond était très
malheureux ; il souffrait , comme
l'avait prophétisé le vieux sir Mi-
chaël, des tourments d'enfer...

Presque du jour où il avait ren-
contré Betty, le bandeau s'était dé-
taché de ses yeux, et l'engagement
pris par ses parents et ceux de Pa-
tricia, accepté jusque-là de bonne
foi , avait commence de lui peser. Il
lui était devenu presque intolérable
à mesure qu'il avait mieux compris
qu'il n'éprouvait pour sa fiancée
que la « sincère affection » dont il
avait entretenu Betty. Néanmoins, il
s'accrochait au vague espoir qu'une
fois marié « tout s'arrangerait >. Et
pendant quelques semaines, il essaya
de s'illusionner sur la vraie nature
de ses sentiments pour Betty Fair-
fax. Maintenant , ses yeux s'étaient
complètement ouverts.

Il ne songerait pas à reprendre la
parole donnée . Patricia J'aimait au-
tant que le lui permettait sans doute
sa nature un peu froide. Il ne l'aban-
donnerait pas.

Mais le soir de ce même jour
d'août, comme il descendait le sen-

tier rocheux conduisant à la plage,
tin" immense chagrin l'envahissait à
mesure qu'il sentait davantage le
poids de sa chaîne et se convainquait
de l'impossibilité de la briser.

La vision de ce qui aurait pu être
se déroulait devant lui. Betty qu'il
aimait, pourrait être à lui ; il l'ai-
mait depuis le premier jour ; elle
lui avait pris le cœur dès l'instant
où, ouvrant les yeux en se réveillant
sous la véranda, il l'avait vue devant
lui, le regardant avec cette expres-
sion à la fois douce et sévère qui ar-
rondissait sa jolie bouche et qu'il
était arrivé à connaître si bien.

D'abord, il avait combattu. Main-
tenant, il n'essayait plus de résister.
La passion qui le possédait n'était
point un caprice éphémère. Le son
de la voix de Betty lui faisait battre
le cœur à grands coups, l'attouche-
ment de sa main le brûlait , le ren-
dait fou. Dans ses voyages, dans
toutes les parties du monde, il avait
vu des femmes, des femmes très bel-
les, intelligentes, pleines d'esprit.
Aucune ne ressemblait à Betty. Bet-
ty était unique au monde.

Il sait qu'il pourrait s'en faire ai-
mer. Aucun homme qui aime pas-
sionnément ne doute de son pouvoir
de faire partager son amour.

Assis sur un roc, il regardait la
mer hérissée de petites crêtes se
poursuivant sans s atteindre.

—Un quart d'heure difficile à
passer, hé 1 Un mauvais quart d'heu-
re.

C'était la voix mordante de sir

Michaël qui l'arrachait à son rêve
douloureux.

Desmond tressaillit et se retourna.
— Je ne comprends pas, dit-il avec

raideur.
— Vous ne comprenez pas ? C'est

dommage. Je parle pourtant un lan-
gage très clair. Je peux m'expliquer
plus clairement encore, s'il est né-
cessaire. N'allez-vous pas mettre un
frein sur les roues, mon garçon 7 La
pente de la route s'accentue beau-
coup.

Une lueur irritée s'alluma dans
les yeux de Desmond.

— A cause de votre âge, sir Mi-
chaël, on peut vous permettre des
libertés de langage que l'on ne sup-
porterait d'aucun autre.

— Oh I Oh 1 ne prenons pas nos
airs de paladin offensé, mon bel ami,
dit sir Michaël d'une voix radoucie.
Je suis vieux, comme vous dites, et
vous êtes jeune. Si je prends avec
vous des libertés, c'est que j'ai pour
vous une grande affection — une
sorte d'affection paternelle. Je n'ai
jamais eu de fils et si j'en avais un,
je crois...

Il s'arrêta brusquement, fixa pour
contempler le coucher du soleil.

Desmond, lui aussi, fixa les yeux
sur l'horizon empouprpré.

Ce fut sir Michaël qui reprit la
conversation.

— Je crois, Desmond, que vous
ferez bien de partir.

La voix était moins acerbe.
— Ce n'est pas mon affaire, direz-

vous. Mais je vous conseille — ie

vous adjure de partir. Vous savez
bien pourquoi.

— Où voulez-vous que j'aille ? Au
diable ?

— N'engageons pas une bataille
de mots, dit le vieillard conciliant.
Vous comprenez très bien ma pen-
sée. Je crois que vous devez vous
éloigner. Vous n'êtes déjà resté que
trop longtemps ici.

— J'ai l'intention de partir, con-
céda Desmond d'une voix saccadée.

— Très bien, très bien. Le plus
tôt possible. Demain, c'est le mieux.
Il est dangereux de jouer avec le
feu.

— Je partirai après-demain. De-
main ma journée est prise.

Sir Michaël fronça les sourcils.
— Hum ! hum ! murmura-t-il. Ce

qui doit arriver arrivera !
Alors, sans aucune salutation , le

vieillard s'éloigna.
Desmond, le visage dur, renfonça

son chapeau sur ses yeux, car le
vent s'était levé, et marcha rapide-
ment vers une petite jetée formée de
grosses pierres couvertes de ' goé-
mons le long de laquelle était mouil-
lée une barque contenant une paire
d'avirons.

Il sauta à bord et poussa le canol
en eau profonde. Alors, il enleva son
veston fixa les avirons dans les to-
lets et commença à ramer à grands
coups réguliers qui l'entraînèrent
vite loin du rivage. L'exercice vio-
lent ne put calmer la peine lanci-
nante qui lui déchirait le cœur.

(A suivre)

Création d'un
comité italo-suisse

« Pro Simplon »
BRIGUE, 11. — A l'occasion de l'ou-

verture officielle du passage du Simplon,
samedi, une délégation suisse est partie
de Brigue et s'est rendue eu Italie par le
col. Elle comprenait notamment MM.
Anthmatten, conseiller d'Etat, Maurice
Kaempfen, maire de Brigue, Antoine
Escher, président de < Pro Simplon », le
préfet Aloïs Gertschen et un certain
nombre de journalistes. Cette année, le
passage a été ouvert le 5 avri l, alors
que 1 année dernière la route n'était
franchissable qu'à partir du 25 avril,
mais est restée libre jusqu'à la fin de
l'année.

Après les salutations, la colonne s'est
d'abord rendue à Gondo, à la frontière,
accompagnée jusque-là de M. Escher,
président du Conseil national qui, dans
une allocution, a relevé la communauté
des intérêts touristiques du Valais et de
la Haute-Italie.

Dans la soirée, une conférence a eu
lieu à Strcsa , plusieurs orateurs ont In-
sisté sur les intérêts touristiques com-
muns. Au cours de la discussion, 11 a été
question en particulier de la construc-
tion d'une route par la Gemmi comme
continuation de la route du Simplon
vers le canton de Berne et la Suisse cen-
trale. Tous les orateurs se sont pronon-
cés avec enthousiasme pour l'établisse-
ment d'une grande route à travers les
Al pes bernoises. Le projet qui a déjà été
établi prévoit que la rampe septentrio-
nale partirait de Kandersteg, franchirait
l'Uetschinengrat par un tunnel d'un ki-
lomètre de longueur pour arriver en ter-
ritoire valaisan.

Après discussion, un comité italo-
suisse « Pro Simplon » s'est constitué di-
manche matin.

Ce comité maintiendra le contact entre
les régions frontières. Il a voté à l'una-
nimité une résolution prévoyant que le
passage du Simplon devrait être main-
tenu ouvert aussi longtemps que possible
même pendant la mauvaise saison. En
hiver, le transport des automobiles par
chemin de fer par le tunnel devrait être
facilité dans la mesure du possible.

B I B L I O G R A P H I E
CONTES HINDOUS

par Daim Gopal MukerJI .
Editions Victor Attlnger, Neuchfttel

et Paris
Le grand écrivain hindou qu'est Dhan

Gopal MukerJI était Jusqu'à présent connu
du public de langue française surtout
par des ouvrages destinés aux adultes.
Que ce soit dans « Brahmane et parlas »,
cet exquis petit chef-d'œuvre, qui en-
chanta un Thlbaudet pour ne citer que
lui, et où MukerJI décrit son enfance;
dans le « Visage du silence » où 11 nous
retrace la vie de Rama Krishma, le célèbre
philosophe hindou, ou dans « Village
hindou » où U dépeint la vie d'un village
de la brousse.

Il nous révèle aujourd'hui une autre
face de son talent. Assurément, fidèle à
l'Inspiration de toute son œuvre, c'est en-
core des Indes qu'il entend nous parler :
MukerJI est sans doute l'un des Hindous
qui sache le mieux falre comprendre et
aimer son pays. Mais ce recueil de contes
populaires, plaisamment Illustré, s'adres-
se aux enfants, qui en découvriront avec
émerveillement les mille facettes cha-
toyantes.

Emissions radiophoniques
Mardi

SOTTENS et télédiffusion • 7.10, réveille-
matin. 7.16, Inform. 7.20, concert matinal,
12.46, signal horaire. 12.46, lnform. 12.66,
disques. 13 h., le bonjour de Jack Rollan.
13.10, du film à l'opéra. 13.46, concerto
dl Stravlnsky. 16.29, signal horaire. 16.30,
thé dansant. 17.05, urne sonate. 17.20, trois
«negro spirituals». 17.30, plie ou face? 18 h.,
les mains dans les poches. 18.09, causerie-
audition : L'année liturgique de Pachel-
bel. 1826, disque. 18.30, c'est toujours la
même chanson... 18.66, le micro dans la
vie. 19.13, l'heure1 exacte. 19.14, le program-
me de la soirée. 19.16, lnform. 19.26, le mi-
roir du temps. 16.40, atout... chœur I 19.66,
le Forum de Radio-Lausanne. 20.16, Lon-
don-mélodles. 20.30, soirée théâtrale : la
lumière devant l'Icône. 21.60, oeuvres de
compositeurs tchèques. 22.30, lnform. 22.36,
musique Instrumentale.

BEROMUNSTER et télédiffusion • 7 t..,
lnform. U h., de Monte-Cenerl, émission
commune. 12.15, vieux chants anglais. 12 JO,
inform. 12.40, concert par l'orchestre de
la radio. 14 h., musique légère. 18 h., qua-
tuor. 19 h., l'orchestre Dumont. 19.30,
Inform. 20.30, musique française pour or-
gue. Vers 21 h., le Christ au mont des
Oliviers, oratorio de Beethoven. 22.05, devi-
nettes musicales.

LES S PORTS
SKI

Les championnats dn monde
da 1050

De retour on Europe. Je président de
la comimissioii sportive d» la Fédéra-
tion français» de «kl a précisé que le
parcours de descente prévu pour les
courses de ta FJ.S. aux Btate-tJni« l'an
proclia.iïi ne serait pas moins dif ficile
que celui des Jeux olympiques de
Salnt-Mori'tz. Les épreuves seront
fixées comme suit : descente et slalom,
du 13 au 20 février, à Asipen, Colorado
(à 3500 km, de New York) ; fond, saut
et relais, du 28 Janvier au 5 février, a
Lake-Plaoid (600 km. de New-York).

CYCLISME
Les championnats suisses

sur routa en pays
neuchâtelois

(o) Nous avoue puMié récemment le
parcours des championnats suisses cy-
clistes eur route pour amateurs et pro-
fessionnals qui, on le sait, sont organi-
sés par ie Vôlo-cluib jurassien de Bas-
secourt, le 19 juin.

Précisons que les coureurs, à cette
occasion, passeront bien par Neuohatel
«m venant de Bienne el se rendant vers
la Ohaux-de-Fonds. Toutefois, Rur re-
marque de l'Office de ]a circulation
bernois, um petit changement est inter-
venu. Les coureurs n'emprunteront pas
la rive nord du. lao de Bienne, mais ils
passeront par Nidau, T&uffelen. Anet,
Saint-Biaise, cela en raison du trafic
considérable sur l'araire rive.

Les organisateurs se sont bien vite
rendus à cette suggestion, étant donné
la justesse de lia remarque et l'amabi.
.été de l'Office de Ja circulation ber-
nois. Oelmi-ci. d'autre part, mettra à
disposition quatre gendarmes à motocy-
clette. L'office neuchâtelois, lui, délé-
guera deux gendarmes.

HANDBALL
Cantonal I -

Bienne Commerçants I 0-6
Dimanche matin, Cantonal recevait au

stade l'équipe des Commerçants de
Ble»ne pour disputer son premier match
de championnat en 2me ligue ou nos
Joueurs ont été promus cete saison.

Le Jeu débuta très rapidement et les
bleus ont été quelque peu surpris, aussi
les Biennois en ont-Ils profité , pour ou-
vrir la marque par leur lnter droit.

Apres dix minutes de Jeu, Cantonal
s'organise et, a la 15me minute Wittwer,
à la 23me Schenker et & la 27me a nou-
veau Wittwer portent la marque & trois
pour Cantonal, tandis que les Biennois
ne battaient qu'une fols encore le portier
neuchfttelols.

A la reprise, Bienne fait pression sur
les bleus et réussit deux beaux buts.
Mais Cantonal se réveille et Kappeler et

Boxler vont redonner l'avantage à Can-
tonal.

Sur une faute des arrières biennois,
l'arbitre accorde un penalty & Cantonal
et Wittwer transforme.

La fin du match est très serrée , Bienne
parvient à, battre le gardien bleu. Canto-
nal garde son avance bien que les See-
landais poussent & fond.

Trente secondes avant le coup de sifflet
final , l'arbitre accorde un penalty, que
nous Jugeons trop sévère , et Bienne ré-
tablit l'équilibre.

Les équipes quittent le terrain en em-
portant chacune un point.

Cantonal a fourni un très bon match,
en particulier Fluckiger et Wernll. Ce
dernier Jouait pour la dernière fols à
Cantonal, car 11 quitte Neuchfttel. En
bref , tout le monde a bien tenu sa place.
SI les rencontres futures se disputent
dans cet esprit , Cantonal I pourra avoir
un bon classement dans cette 2me ligue
qui l'accueille pour la première fols.

L'équipe était composée de : Fluckiger;
Wernll, Brunner ; Piaget , Gafner , Rappe-
ler ; Wittwer, Schenker, Zoss, Boxler,
Schmid.

L'arbitrage nous a paru quelque peu
fantaisiste et certaines décisions nous
ont surpris.

ECHECS
Une splendide démonstration

de M. Samich
Quand on salit l'exploit extraordi.

maire qu'est la conduite de parties si-
muilitanées à l'aveugle, on ne s'étonnera
pas qu'un assez nombreux public avait
tenu à assister à la manifestation quo
•le Olub d'échecs de Neuchâtel avait
mise sur pied mercredi soir. M. Sâ-
midh, peut-être le plus grand spécia-
liste d'Europe, était opposé à huit des
meilleurs joueurs de Neuchâtel. Le
maître ne perdliit aucune partie, en ga-
gna trois et fit cinq parties nulles,
contre MM. Junod, Jaques, Glardon,
Borel et Sôrensen.

Neuchâtel ¦ Chaux-de-Fonds
ouvrier, 8 à 8

Cette rencontre s'est disputée samedi
soir, dons les locaux d'e la* Maison da
peuple, à la Chaux-de-Fonds. Elle n'a
pas permis aux Chaux-de-Fonniere
de prendre leur revanche de l'échec
qu'ils avaient essuyé lors de la préoé-
den'te rencontre aveo Neuchâtel, bien
que oeux-d aient dû aligner plusieurs
remplaçants.

Résultats : Rey (N) bat Faharer (CF.) ;
Kralko (N) bat Robert (OF) ; Calame
(CF) bat Jaques (N) ; Bricola (N) et Gi-
rardin (CF), nul ; Meyrat (N) bat Chai-
landes (CF ) ; Lesquereux (N) bat Rit-
ter (CF) : Glardon (N) et Granlcher
(CF), nul ; E. Sôrensen (N) bat Mattll
(CF) ; Châtelain (N) bat Huguenin
(CF) ; Wlssler (CF) bat Fluck (N) ; By-
saeth (CF) bat Nordmann (N) ; Ribaux
(CF) bat Hedlger (N) ; Jeanneret (CF)
bat Glndraux (N) ; Berger (CF) bat H.
Sôrensen (N) ; Henzler (CF) bat Joly
(N) ; Etienne (N) bat Steinmann (CF).

Ufl VIE Dg NOS SQÇJgT-tS
Au Service d'escompte

neuchâtelois et jurassien
En complément de l'Information que

nous avons publiée récemment sur l'as-
semblée générale annuelle ordinaire du
Service d'escompte neuchâtelois et juras-
sien, qui s'est tenue le 6 avril à Cernier,
11 nous parait Intéressant de donner quel-
ques renseignements concernant le chiffre
d'affaires. Celui-ci n'a subi qu'une faible
hausse en regard de l'année précédente.

En effet, de 27,602,800 fr. qu'il était en
1947, 11 a passé & 27 ,947 ,200 fr. en 1948,
soit une augmentation de 344,400 fr.

Le montant total des carnete rembour-
sés s'élève à 1,306,986 fr. soit 48,630 car-
nets de 10 fr., 163,936 carnets de 6 fr. et
10 carnets de 1 fr.

A la Compagnie
des mousquetaires

de Corcelles-iCormondrèche
La Compagnie des mousquetaires a

tenu son assemblée générale vendredi
8 avril , sous la présidence de M. RenéGentil.

Dans son rapport de gestion, le prési-
dent retrace brièvement les faits saillants
de l'exercice écoulé, ce qui démontre que
notre vaillante section s'est honorable-
ment classée dans toutes les compétitions
de l'année.

Le Tir fédéral, pour lequel toutes les
dispositions ont été prises, approche à
grands pas et le président engage tous
les participants à suivre régulièrement
les entraînements.

Chacun connaît l'emplacement de no-
tre stand de Chantemerle, le plus beau
point de vue de la région. Soucieux de
rendre â ce site tout l'attrait qu'il mé-
rite, le comité de la Compagnie des
mousquetaires a repris à son compte l'ex-
ploitation de la buvette. Les promeneurs
afflueront ainsi chaque dimanche pour
passer quelques heures agréables soua
ces frais ombrages dominant notre beau
vignoble.

Le S avril, au cours de l'assemblée des
délégués de la Société cantonale neuchâ-
teloise de tir, un de nos moniteurs, Ro-
bert Chrlsten, y a reçu la médaille de
maîtrise en campagne. Au cours de cette
même assemblée, les tireurs neuchâtelois

eurent la satisfaction d'apprendre que
grâce aux réclamations formulées en son
temps, le comité des sports du Cente-
naire avait , d'entente avec le ConseU
d'Etat, décidé de remettre â tous les par-
ticipants au concours de section du Tir
cantonal , la médaille des joutes sportives
du Centenaire.

Assemblée
de la Société fraternelle

de prévoyance de la Coudre
(c) La section de la Coudre-Hauterive de
la Société fraternelle de prévoyance du
canton de Neuchâtel a tenu son assem-
blée ordinaire samedi dernier â la Cou-
dre, sous la présidence de M. Louis Mar-
inier.

Les rapports du caissier et des vérifica-
teurs de comptes ont été acceptés.
L'exercice écoulé a été très favorable à
la caisse et la somme de 1700 fr. a pu
être versée à la caisse centrale. La sec-
tion, qui compte actuellement 77 mem-
bres, a payé l'an dernier 366 Jours de
maladie à 18 sociétaires.

Etant donné la trop faible participa-
tion aux assemblées, 11 a été décidé de
falre payer dorénavant une amende à
tous les membres non excusés. P'autre
part, un certain nombre d'assurés, habi-
tant la Coudre mais Inscrits â Neuchâ-
tel, seront transférés dans notre section,
C'est à Hauterive qu'aura lien la pro-
chaine assemblée.

RÉVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-

•t vous vous sentirez plus dispos
n liot «ne lt Joli *rtt**- chaque Jour on IM»

d* bttt d»n» l'intenta. SI cttt» bile «Tri" mu.
vo* aliment» s*-. M dUtren. p**. Dw fias »«»»
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paOLJ-X CARTERS pour lt FOIE facilitent h
libre afflux dt bOt qui t»t nécttaatrt a »os_ «•
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Tonte» Pharmacie». Fr. 2.34 (LCA. compris».
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Le velouté 'du café noir
est le couronnement de sa

perfection. Ce qui réjouit la

vue paraît ensuite deux fois

meilleur. Voilà pourquoi on

apprécie ta nt  le café  noir

velouté au P E C T O R A L
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1!
- mois, fond acier, Imperméable,

' 'i f̂eBB./w-?'\V''V''' " '
/ $&:'¦% '¦¦ ' antichoc, antlmagnétique grande

b ¦\i ';-%' , i j  '\jy ¦ ¦'! seconde au centre, E. M __

', '- -• £-% "liPj ' ;: ' grande seconde "il OOi—

HÉ| J.-P. Stauffer
Cinq générations de maîtres-horlogers

MAGASIN ET ATELIER : SAINT-HONORÉ 18
L̂ Tél. 5 28 69 Envol contre remboursement »̂

*

Tout pour vos repas de

Pâques
• Epicerie fine
• Charcuterie de campagne
• Vins. Apéritifs
• Liqueurs de marque
• Chocolat. Pralinés

R w  L * r» a Evole 35 a
. Richeme-Lapt Tél. s 24 35

Consqmm&ûoiL
ANANAS

boîte No 1, 4 tranches . . . .  Fr. 1.35
boîte No 2, 10 tranches . . . .  » 2.60
boîte No 2 y,, 8 tranches . . . .  » 3.20
boîte No 1, compote . . . .  » 1.10

impôt compris, ristourne annuelle

et, en fruits du pays,
boîtes V2 et *V\ de :

poires, cerises, abricots, mûres,
myrtilles, prunes, pruneaux,

macédoine, etc.

1 Les jutes I
Fv*J sont de nouveau livrables dans les qualités I
±<-jk souples, naturels et en couleurs. Jutes H
I:t3 apprêtés pour coller aux murs en 08 cm., B
ËKSj 117 cm., 147 cm. de large Jj»

I Les calicots I
r SI pour plafonds, qualité de coton pur, |||
f l  livrables en ' toutes largeurs Jusqu'en |H
% 1 60° om- ifôl
||| Colles et vernis spéciaux f M ,

I M. THOMET 1
|j ECLUSE 15 NEUCHATEL l|j

*"" OUVRîMES
Une seule adresse

L'IMPRIMER IE CENTRALE
Bue du Concert 6, 1er étage
Téléphone SIS 26

i 

Nettoyer son sang jHH
c'est ce que chacun devrait falre. Dans ce fl|
but, le Baume de genièvre Rophalen est B
des plus salutaires. Ce remède purifie la Bj

1 vessie et les reins, stimule leurs fonc- H
tions et élimine l'acide urlque. Ce Baume W  ̂3

1 est donc très recommandé en cas de rhu- B
I matlsme, de sciatlque, de goutte, des IK3
I douleurs dans les articulations, et 11 H
H exerce une heureuse Influence sur l'esto- WÊ
I mao et le tube digestif. Excellente <-i-re Bâa
B de printemps. Flacons à Pr. 4.—, 8.—, ¦
S cure complète Fr. 13.—, en vente dans Mj
¦ toutes les pharmacies et drogueries. Fa- B
"B brlcant: Herboristerie Rophalen, Brun- |fc
§|} nen 111. OH

Radio thédÙ Uci*)  partout



A vendre d'occasion un
appareil pour culture
physique

Adams-Trainer
Prix avantageux. S'adres-
jer : Bellevaux 11, 2me
étage, à gauche.

On offre à vendre une
certaine quantité de

TUILES
_ S'adresser a Philippe
Gsttolllat, agriculteur, à
corcelles (Neuchâtel).

Souliers de marche
et de travail

ANGLAIS
doubles semelles, ingé-
nieuse Invention Indes-
tructible, avec plaquet-
acier au talon, larges, Jo-
lie forme. Pointure 39-47,
seulement Fr. 37.50. En
cas de non convenance,
argent rendu. — Maison
d'importation Tnrco Es-
chenbach (Lucerne).

Ils ont dit
à leurs amis...

Achetez
ce bon fromage

gras
onctueux
savoureux

chez

Livre vite et bien

Armoires'r^iT
portes à vendre aux

Occasions Mey er
Faubourg de l'Hôpital 11

Neuch&tel

(

GËDO le biscuit 
^avantageux

Schulz, Chavannes 16J

Cloueuse
automatique

« Auto Nailer »
A vendre oloueuse en

parfait état, pour petits
travaux, longueur dee
clous réglable 5 à 24 mm.,
avec rouleau de fil d'acier.
Fonctionnement impecca-
ble. Valeur Fr. 8000.— à
céder pour Fr. 2800.—
comptant. Tél. 6 16 77.

Pour votre automobile

l'huile pour moteurs
, de marque mondiale

En vente auprès des garages
Représentants généraux pour la Suisse

YHifkê &Co Zurich
Tél. (051) 23 46 76/78

VVi
T̂ gf W$ïï*l

CHAMBRE
A COUCHER

en noyer
magnifique modèle eur
socle, aveo Umbau, neuve.
à vendre avec sommiers,
protège-matelas et mate-
las, 2490 fr. Adresser of-
fres écrites à T. L. 260 au
bureau de la Feuille
d'avis.

TRANSPORTS
A remetrta-e Jolie petite

entreprise, région du Lé-
man, marchant bien, 3 V.
t. — Hortoe sous chiffres
P. H. 33671 L. à Publicitas,
Lausanne.

A vendre pour cause
de départ

lampadaire
était de neuf (table ron-
de, 60 cm. de diamètre).
Vleux-Chatel 23, 2me éta-
ge.

A REMETTRE
avec concession

» ii
pour le ler mal ou date t.
convenir, entreprise de
transports en pleine acti-
vité et bonne clientèle.
Camion 5 tonnes, bascu-
lant de trois côtés, modèle
1947, et outillage. — S'a-
dresser à Roger Ooullery,
transports, à Fleurler, té-
léphone 9 15 21.

Le choix ' 
dea bonnes oranges —
diminue —————Les sanguines
Paterno, marque 

La Royale
sont toujours douces,

juteuses, et
sans pépins ————

Particulièrement

bon marché ——
sont les

confitures Arma
- et Economie»
ci-après : 1/2 1/1
4 fruits — 1.65
pruneaux 1.10 2.—
cerises noires 1.25 2.20
gelée de coings — 2.15

compotes
de fruits 1/1 
purée de pommes -.80
pruneaux moitiés 1.50
poires moitiés 2.—

Zimmermann S.A.
108me année 

22 magasins

HERNIE
Bandages lre qualité,

élastique ou à ressort,
avec ou sans pelote. En-
vols à choix. Indiquer
tour et emplacement des
hernies. R. MICHEL , spé-
cialiste, Mercerie 3, Lau-
sanne.

ABEILLES
Quelques ruches D. B. &
vendre. Belles colonies
bien peuplées. — Télé-
phone 6 7157, Th. Mûller ,
Saint-Aubin. '

F' <

JH WHT '"*WL^t* 1 'i - » ' 'V^^Hfefc

Pâques j oy euses
Pâques élégantes

Pullovers raglan , ja quettes,
top-coat , jupes

Toutes les plus jolies nouveautés
attendent votre visite chez

S E D O H A T E L

CONCERTS • CONFÉRENCES - SPECTACLEb
(/) o
LU —

ç£ TOUS CEUX. m
O QUI ORGANISENT DES ™

1 manifestations %m *̂ lS m
*n ont intérêt ù utiliser le moyen 3
Z publicitair e le plu s e f f icace  w

(j ît le plus économique :
O

ù L'ANNONCE §
5 DANS LA « FEUILLE D 'AVIS S
U DE NEUCHATEL , m

O S
USPECTACLES DIVERS • CONFÉRENCES Eo

.••*» m. .-.- * • > .. î - - ¦ -,-r. .;. -.'u aa" c-txttntal 'l <it* .TC».: . ¦ ictuy CH i * - ¦ ¦'..¦¦ . "- 'S - *< •_ . -, - .¦---¦*. '- \

' - ' ' ' | . .

.; ' 7 . - : /•

NCUCHATEL /CCHTRE VILLE
EN FACE DE LA < FEUILLE D'AVIS* ^  ̂ A. HUBER

•-t*--*--**---***-*-----******--**-*-̂

| CADEAUX DE PAQUES

mMj wÊ
IM

H u . I H | I q i | y  J i fl gj t_Y*ji

CRISTAL DE BACCARAT \
SALADIERS — VASES A FLEURS |

PLATS A HORS-D'ŒUVRE I

à̂ V##
#

Baisse de prix sur
confiture aux —

oronges
type anglais 
Fr. 6.85 la boîte 
— • de 3 kg.
y compris — 
5 % escompte et impôt .

Zimmermann S.A.
108me année 

22 magasins

A vendre

armoire murale
260 cm. de haut, 150 cm.
de large, en bon état . —
Renseignements télépho-
ne 5 27 03;

OCCASION

Beau manteau
de dame

belge, mi-saison, état de
neuf , taille 42. Tél. 5 51 67.

P e r s o n n e s  sérieuses
trouveront

bon gain
par la vente de produits
de nettoyage aux particu-
liers. Adresser offres écri-
tes à N. A. 268 au bureau
de la Peullle d'avis.

I

w-dtfWISî h Magasin de
nHHMw l ieille renommée
I I I  _L^^J 

Hue des 
Moulins 19

XflU \\-\W* Tel- 5 2417

Montagne supérieur  Fr. 1.25 le li tre
Algérie Sidi Chérit Fr. 1.90 le litre
Neuchâtel blanc Fr. 1.80 le litre

Service à domicile à partir de 10 litres

Porto blanc ou rou#o Fr. 4.20 le lita-e
vim d'origine lre qualMé Fr. 3.20 la bout.

Vermouth Borato %£™ 
«™ »

Vermouth S parla su'P. Fr. 4.20 iLe litre
Vermouth blanc. Far. 4.50 lo litre

Grand choix de liqueurs diverses

Verre et Icha en plua ** Timbres escompte

, Mme JACOT.

^̂
mmmm̂ _̂_ _̂^̂ 0m*******-**-*******~*****m*~******̂ ^*---*****-

Pour les fêtes.
LANGUES DE BŒUF

FRAICHES, SALÉES ET FUMÉES

QUENELLES DE VEAU
BEAU ROTI DE PORC

FILET DE PORC
GRAND CHOIX

DE CHARCUTERIE FINE
JAMBON

DE PREMIÈRE QUALITÉ
ET JAMBON DE CAMPAGNE

BOUCHERIE

R. MARGOT
A vendre, pour cause

d'achat d'un, bateau plus
grand,

DÉRIVEUR ;

en acajou, longueur 5,90
mètres, de construction
récente, voilure jaugée
1S m", très complète,
avec Jeu de focs, motogo-
dille, etc. — Prix très In-
téressant. — S'adresser à
Rlchart Oonset, Yverdon.

wmm *mmmÊ *mmmÊmmmm *w*wmmm a *-r*-r*--*~-****m

William-W. Châtelain SSKSS*
Orientation professionnelle

Etudes comparées (mariage, association, etc.)
Conseils pédagogiques

Consultations sur rendez-vous
VEUCHATEL - MONRUZ Tél. 5 34 10

A vendit»

deux vélos
de daine, parfait état, à
125 et 80 fr. — S'adresser
Vauseyon 19, ler étage.

A vendre

pousse-pousse
couleur orème, en. bon
état, Pr. 90.— . Rue des
Chavannes 2, IVme étage.

A vendre

pousse-pousse
parc et chaise d'enfant .
S'adresser: E. Haldl, chau-
dronnerie, Moulins 46.

Chambre
à manger

Henri n, comprenant une
table, six chaises et un
buffe t de service, ainsi
qu'une machine & coudre
c Singer », cinq tiroirs, le
tout en excellent «Hat, •*
vendre pour oause de dé-
part Demander l'adresse
du No 213 au bureau de
la Feuille d'avis.

L'asperge est

la reine des 
légumes

comme la rose 
est

la reine des fleurs
Les

grandes marques 
de

Fr. 1.85 à Fr. 3.90 —
- la boîte, y compris
escompte 5 % et impôt.

Zimmermann S.A.

A vendre

CUISINIÈRE
A GAZ

quatre feux, complète, en
parfait état. Prix « fr.
S'adresser le soir, depuis
16 h. 30, à Ch; Schenk,
rue du Bassin 6, tac,
Neuch&tel .

A vendre belle
POUSSETTE

claire, pneus ballons. —
S'adresser & M. Hasler,

. Champreveyrcs 8.

PEAUX
DE CHAMOIS
pour le ménage,
l'auto, l'industrie

etc.

Acxa ^ ŜdaUi
c\__i*$__/ . i  nvti»

HOPITAL 8
Neuchfttel

Mon mobilier
Je l'achèterai chez

arrangements
de paiements



^̂ _***̂ >̂ ^^^*̂ ^^^
Richelieu pour enfants , box -̂.̂ k
brun, semelle profilée en caoul- 4 r (\r\ ^̂ ^chouc blanc IL7IJ ^^Gr. 31-33 V, 18.90 |D W

Gr. 34-38  ̂ 21.90 ¦

Fabrication Suisse

^T Richelieu éprouvé \
^y pour enfants, semelle crêpe, 1

J m — f*f*. cuir sport brun, article solide §
B lA'U Gr. 31-33 % 18.90 fM IU Gr., 34-38 >* 22.90 #

JSUMéC*
Neuchâtel, faubourg du Lac 2

- ¦ - - ¦ anet» : -

26,000 francs
sont demandés ein 1er et
2me rang, sur petite mai-
son. Taux offert : 6 %. —
Adresser offres écrites ft
L. N. 255 au bureau de la
Feuille d'avis.

A VIS
Je débarrasse caves et

galetas gratuitement.
Se recommande J. Ju-

nod et Thomamn, chiffon-
niers, Raffinerie 2, en
ville. Une carte suffit.

Qui placerait
12,000 fr . & 7 •/., en 2me
rang, sur villa loeative
de rapport? — Adresser
offres écrites & S. A. 232
au bureau de la Feuille
d'avis.

... et maintenant - j É Ê m
La Boston a sa note personnelle, sa R JR H I W7  ̂ §3j 9 W W *L M lim W J | ^^^B W&B&' V S
saveur douce et aromatique ne vous lassera f̂c f̂c ******* ***** m̂^ *WBL*-***W ^**-***w *-***-***w ^^*̂  * 

figF ^"—•"'̂
pas. La Boston n'irrite jamais la gorge. ^^^^|r

¦
¦ 

. 
¦ 

' " ! •

Lames Gillette bleues dons le nouveau Dispenser!
1 ¦ i . . ;

X Aucun déballage fastidieux!

* Protection totale des tranchants I

Tk Emploi instantané des James I

X ... et l'avantage d'un excellent acier J

«Tout bon jour commence par Gilleftef» «k%6

Gillelie Safety Razor Co (Swîtzertondl lid. Neuchâtel

Un cadeau
de Pâques

. ç$
s» •• V

/ f̂ BAS
" nylon

RÉPUTÉS POUR LEUR QUALITÉ

6.90
7.80
8.50

13.50
TOUS DE PREMIER CHOIX

TEINTES MODE

Savoîe-
"etitj ai'ettei

NEUCHATEL / RUE DU SEYON

-
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48 (dont

Bl ilHIII: ... ;:::.:::!| lliU r d'être proclamés) ZÉ-
|fl !::::::: ....:::::H:::Hiia*5»Sar N1TH remporte une
B-^l :::::::î .........::: ;::;:;..ua»i*j*^M  ̂ éclatante victoire dans
t :::::::: ::::: :::::::::::n £jji ;j*2ifl Br -a catégorie des MON-
E âB •••••¦••• .•• • ''' 'îî a^ B̂BhiflKBflB Tnrç D D ATP I  UTC
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PALMARÈS (extrait)
PRIX DE SÉRIE (4 meilleures montres-bracelets) . . . .  Premier : ZÉNITH
Montre-bracelet classée première : . 7 ,3 points : ZÉNITH '

» » deuxième : 7,4 points : ZÉNITH
» » , troisième : 7,9 points : ZÉNITH
> » quatrième : 8,1 points : ZÉNITH
» » cinquième t . . .  . . . . . .  8,7 points : ZÉNITH

etc.

La marque ZÉNITH est seule à remporter des premiers prix
(au nombre de quatre) dans cette catégorie.

La qualité d 'une ^m 
¦¦ 

"̂  ¦ ¦ ¦¦

—— THéATRE —^—
Dès ce soir, à 20 h. 30 Tél. 5 2162

Une exp losion de rires !
avec

ABBOTT et C0STELL0
AU FAR-WEST

BHPÎ ' ' -̂^^^^MÊL̂ SÊBL\ ~^^K̂SBÎ I^^5J^ J^B Br
wSmf â ^ W t é  ? SE *' -̂  ¦t-^&*wŒ'' ''

... les deux LASCARS les plus drôles de l'écran
nous reviennent dans un film ENCORE PLUS

COMIQUE que les autres !...

PENSEZ... Costello est devenu shérif f...
En complément : UN DEUXIÈME FILM

Four 4 jours seulement XTSTÏ.

A l'occasion des vacances annuelles, les maisons
soussignées inf orment leur honorable clientèle,
que leurs bureaux et chantiers seront f ermés
du 1S au 30 avril courant.

JAMES GRENACHER GUILLET & Cie S. A.
CHARBONS - MAZOUT CHARBONS - MAZOUT

Saint-Biaise Corcelles
IBEAU - RIVAGE]
S connu pour JEI sa bonne cuisine I
I f rançaise g

L'ÉTOILE DU MATIN
JONGNY s/Vevey Tél. 5 33 36

(Autobus sous la maison, ligne Bossonnens)

MAISON DE REPOS
avec infirmière diplômée
OUVERTE TOUTE L'ANNÉE

Bonne nourriture - Panorama magnifique
Altitude 700 m. - Prix modérés

Pour réparation, accordage et
polissage de Bl If MAC

adressez-vous en toute confiance à

FRANZ SCHMIDT Tél. 5 58 97
35 ans de pratique MAILLEFER 18

Grande salle de la Paix
MERCREDI 13 AVRIL 1949, à 20 h. 30

André MURET
Municipal

directeur de la police lausannoise
et

Armand FOREL
Conseiller national

parleront de la

Défense de la Paix
et

Politique suisse
Parti ouvrier et populaire

Section de Neuchfttel.

25,000
à 30,000 francs

sont demandés en second
rang, taux 0 %, sur im-
meuble rénové et de bon
rapport, stable. — Adres-
ser offres écrites à R. B.
254 au bureau de la
Feuille d'avis.

CHESIÈRES - VILLARS
(1200 m.)

Home d'enfants
« Bien-Choisi »

Tout confort. Soins af-
fectueux. Prix modérés
Références. Pas de con-
tagieux. — Tél. 8 24 15

M. Cbenanx-Pilet. In-
fi rmière diplômée.

Qui donnerait

leçons d'allemand
& Jeune fille désirant se
perfectionner dans la lan-
gue ? Degré moyen. —
Paire offres en indiquant
le prix, sous T. U. 263, au
burea/u de la Peullle d'avis.

AVIS
J'Informe ma clientèle

et le public en général
que Marcel Dousse n'est
plus employé chez mol
et que Je décline toute
responsabilité quant aux
emprunts et aux dettes
qu'il aurait pu contracter
Jusqu'à ce Jour.
GARAGE HIRONDELLE

Pierre Girardier
Neuchfttel

LIVRES ET TIMBRES
Achat - Vente

Echange
Au Roseau Pensant

Tapissier
se rend sur demande

à domicile
Charles DUNKEL

Moulins 15

Voiture à louer
T61. 5 59 62

Votre nouvelle

permanente?
Nos différents systè-
mes s'adaptent a cha-

que cheveu. Une
bonne permanente,

souple, permettra une
coiffure nouvelle

R. BUSSY
maître coiffeur

diplômé
NEUCHATEL
Temple-Neuf 15,

Tél. 5 25 78

PRÊTS
9 (Userais

• Rapides
• FnmnlIUa simplifiées

• Condition tnDtagmtat
Courvoisier t. Ole

Banquiers - Neuchfttel

K«G^HBî R̂ îUiflP0*P*!Tn

| Temple-Neuf 11
i 1er étage
j face aux Armourins
S Travail
|i soigné
l Prix modérés



Où en est la giraviation ?

mx*** *^̂ ^ >

QUESTIONS A ERIENNES

« Giraviation J» désigne très claire-
ment les appareils volants à voilures
tournantes , dont les hélicoptères
son t actuellement les plus courants
— alors, qu 'avant la guerre, l'on ne
parl ait guère que d'autogires.

Quant au mot « hélicoptère », il
définit les plus-lourd-que-1'air qui ,
sans ailes, se déplacent au moyen
d'une ou plusieurs hélices horizon-
talcs. L'on sait que ces machines
peuvent se poser verticalement, se
pouvoir daàs tous les sens et même,
• miracile dç la mécanique I demeu-
rer immobiles en l'air.

Les personnes qui assistèrent à
l'atterrissage? àix « Westland-Sikor-
ski S-51 », en plein Comptoir de Lau-
sanne , ont saisi ce que les hélicop-
tères apportent de révolutionnaire
et les immenses possibilités qu 'offre
désormais la giraviation au trans-
port de voyageurs et de fret, aux
postes, au commerce, à l'agriculture,
au sauvetage en mer , et à combien
d'autres missions civiles... et mili-
taires.

M. Collin-Cooper , secrétaire géné-
ral de l'« Hèlicopter Association of
Great Britain », de passage en Suis-
se, vient de présenter à l'Université
de Genève (à l'occasion d'une soirée
de l'Aéro-club de Suisse) un film sur
les hélicoptères britanni ques et amé-
ricains les plus récents. M. Collin-
Cooper , qui avait pris lui-même la
plupart des vues, du sol ou en vol,
commentait cette présentation , qu 'il
n 'est pas excessif de qualifier de
sensationnelle; En effet,.l'évolution
précise des hélicoptères permet de
réaliser des vols étonnants. La poste
aérienne, avec ^ atterrissage sur les
toits, est un exploit banal aux Etats-
Unis, où les gratte-ciel fournissent

les aérodromes de poche les plus
parfaits. ;

Lorsque le conférencier affirm a
que la Suisse était le pays rêvé de la
giraviation , il exprimait une convic-
tion que la logique force à partager.
Ce n'est pas demain , certes, que se
poseront partout ces sortes d'insec-
tes géants. Il faudra patienter encore
quelques années avant que l'hélicop-
tère, et du fait de sa construction ,
et par son exploitation , devienne
rentable. Nous en sommes encore à
la période des essais. Cependant,
nous sommes assurés que ce nouveau
mode de locomotion a un brillant
avenir, d'autant plus que l'hélicop-
tère utilisera -également le moteur à
réaction.

Un hélicoptère sera vraisemblable-

ment présenté au meeting inter-
national qui aura lieu lors de l'inau-
guration de l'aéroport de Genève-
Cointrin.

Les Anglais, et surtout les Améri -
cains, ont poussé très loin leurs re-
cherches dans le domaine de la gira-
viation. Le mois prochain , à l'occa-
sion du Salon international de l'aéro-
nautiqu e de Paris, les constructeurs
français feront des démonstrations
de leurs nouveaux hélicoptères. L'on
parle même d'un service Orly - les
Invalides pendant cette manifesta-
tion.

Jimagine un dictionnaire en l'an
2000... « Hélicoptère », véhicule utili-
taire , apparu vers le milieu du
XXme siècle.

Jean-Paul DARMSTETER.

L hélicoptère « Bristol 171 », prêt à rentrer dans un garage,
ses trois pales repliées.

Impressions viennoises 1949
Après Berlin , le trafic restreint de

Vienne est frappant , ses rues moins
animées que celles de Berne pour
ne pas parler des artères de l'an-
cienne capitale du Reich. Poussant
la comparaison, il faut dire que les
Russes y sont plus discrets, qu'on
les voit peu-j uême.dans -leur- propre
secteur i..il y a de temps à autre
un enlèvement, mais la tension ber-
linoise n'existe pas. Nous n'irons
pas jusqu'à prétendre qu'à Vienne
les commandants alliés se jettent
mutuellement au con et s'embrassent ,
mais le commandant russe est cer-
tainement très souple.

Les Viennois sont en général mal
vêtus, c'est-à-dire pauvrement. Par-
tout, dans les restaurants et jusqu 'à
l'Opéra les gens se rendent en pul-
lovers et si les journaux de mode
viennois font preuve d'un goût ex-
quis, montrant de belles toiilettes en
affirmant que les jolies Viennoises
ont repris goût —, pu plutôt les
moyens — de se parer, c'est sans
doute que la mode viennoise, juste-
ment réputée, doit être portée au
loin. Mais longtemps encore les
beaux yeux de Fransi devront se
contenter de regarder dans les vi-
trines ou d'admirer sur le dos des
femmes des militaires alliés, les bel-
les robes « new look » 1

************
Si nous voulons nous détourner de

la tristesse de tous les jours, il n'est
que de consulter les programmes
des divertissements. Vous vous aper-
cevrez vite de l'embarras qu 'il y a
de choisir. Vous laisserez-vous ten-
ter par une pièce de Johann Strauss
t Le baron tzigane » à l'Opéra na-
tional , tout ce qu 'il y a de plus vien-
nois ? Aux « Theater an der Wien »,
« Raimund Theater », « Volksthea-
ter », « Theater in der Josephstadt »
et dans d'autres, il y a tous les soirs
représentation et ce sont autant de
possibilités ; l'affiche du « Biirger-
theater » inscrit pour la 80me fois
tDie -Walserkômgin », opérette à
grand succès dans la ville même de
la valse ! Et si le théâtre ne vous
encharfte pas (ou est-ce le prix de
30 schilling pour de bonnes places
qui vous est trop cher ?) il vous
reste à choisir entre les innombra-

(D'UNE CORRESPONDANTE)

blés salles de concert , les cinémas
aux nombreux films américains, et
les cabarets où vous serez presque
certains de ne rencontrer aucun
Viennois. Voilà que nos impressions
générales se contrarient ; d une part
les gens mail habillés , d'autre part
les-multiplesa oeeâslerlS"' qu 'ils au-
raient de devoir l'être bien !

ê**** i*-*i />/

Si nous observons la vie en de-
hors des lieux cosmopolites, nous
nous réjouissons de voir les gens
gais et toujours aussi avenants qu'il
y a trois lustres. Dans un magasin
d'alimentation du . Mme arrondis-
sement où nous achetions des oran-
ges ( y  kg. par personne et par mois
sur carte , 5,60 le kg. Oranges « noi-
res » 12 schilling !), il nous a
d'abord fallu entendre durant trois
quarts d'heure les heurs' et malheurs
de deux acheteuses entrées avant
moi raconter sans s'adresser direc-
tement à quelqu'un mais espérant
que tous l'entendent , avec le char-
mant accent et le sourire aux lè-
vres ! Les mêmes bavardages empê-
chent parfois les employées des
transports en commun de poinçon-
ner : il y a tant à raconter I

II y aurait encore plus de charme
dans cette ville qui se reconstruit
proprement (mais voici bien le re-
vers de la médaille), sans les men-
diants de tout accabit qui sont nom-
breux et partout. Ils sont même orga-
nisés et ce n'est pas peu dire. Cer-
tains commerces à leur tour de
s'organiser contre cette plaie en ins-
tituant des « jours des mendiants »
afin de limiter cet ennui à un seul

i
'our 1 Ces mendiants ne sont proba-
dement pas Viennois car un « mer-

ci » sort rarement de leur bouche
et si cette « profession » est attris-
tante il l'est encore plus de s'enten-
dre injurier pour n'avoir pas ouvert
sa bourse à la Xme sollicitation.

************,
Quant au marché noir il est bien

organisé lui aussi. Mais le passant
sait seulement qu'il faut 'se rendre à
la Karlsplatz , qui est assez centrale ,
pour obtenir des cigarettes (le
a cours » de novembre 1948 était de
50 groschen pièce — 35 gr. -= un
billet de parcours de tram), et à Ja
« Schwarzenbergplatz » pour le cho-
colat.., Cette place dans l'esprit de
ceux qui en sont amateurs rappelle
des douceurs. Et pourtant en son

beau milieu, cette même place évo-
que des choses bien moins agréa-
bles puisque s'y dresse le monument
dit du « Pillard inconnu » ; est-il
besoin d'expliquer par quel occu-
pant il a été érigé ? C'est même là
presque la seule « indiscrétion » des
Russes. L'autre consisté à utiliser lés
tramways, ce que font aussi les
Français et qui s'expli que par le fait
que ce sont ceux qui disposent d'un
moins grand nombre de véhicules
tandis que les deux autres occupants
se manifestent par les files de voi-
tures élégantes et puissantes qu'on
peut admirer parquées devant leurs
hôtels.

**********_*
Pour parfaire ce résumé des im-

pressions d'une Suissesse à Vienne,
il conviendrait d'ajoute r encore
moultes remarques et peut-être aussi
quelques plaisanteries entendues
dans des lieux publics et qui donnent
le « ton » de l'humeur des Viennois,
mais pour cela elles devraient être
reportées dans leur langue originale.
Et il faut répéter afin de détromper
les plus entêtés que le beau Danube
est... gris 1

LYZ.

CARNET DU JOUR
Cinémas

Théâtre : 20 h. 30, Abbot et Costello au
Far-West.

Rex : 15 h . et 20 h. 30. Goupl , mains rouges.
Studio : 20 h. 30, Concerto.
Apollo : 20 h 30. Quai des orfèvres.palace : 20 h. 30. La carcasse et le tord-

cou.

Les fleurs aussi ont leurs ingénieurs... et leurs usines
DANS LES SERRES DE PARIS

Les fleurs ? Ah 1 c est pas le mo-
ment.

M. Vautrin me guide parmi les
serres de la ville de Paris, écrit Do-
minique Arban , dans le « Figaro »,
et, malgré le printemps évident, il
affirme :

— C'est pas le moment des fleurs,
c'est le moment du travail.

En effet , dans la. travée où nous
voici , plus .de trente jardiniers s'af-
fairent à gestes vifs et réguliers. De-
vant des tables supportant des tas
de terre, ils ont l'air de faire des
pâtés :

— C'est le rempotage : on change
les plantes de pots.

Ils s'emparent d'un petit pot rose
bri que, l'emplissent de terre noire,
saisissent par leurs tendres racines
l'une des plantes-bébés qui gisent
là, l'empotent , tassent le tout à pou-
ces fermes, passent à la suivante.
Derrière eux , les « empotées » se re-
dressent , l'air guilleret.

— Elles vont partir. Ce sont les
premières. Chaque printemps , nous
avons à livrer près d'un million de

P
lantes aux squares et jardins de
aris.

Là pousse l'espérance
M. Vautrin , ici, est « ingénieur en

chef ». Car la munici palité ne se
met pas en frais de vocabulaire. Le
haut personnage qui régit les plates-
bandes de la ville se nomme, sans
égards pour un si noble sort , ins-
pecteur de division.

On devrait , tout au moins , l'appe-
ler inspecteur de multi p lication. Car
tout ici se multi plie, par semis ou
boutures.

— Le bégonia , on n'arrive pas à
le suivre, confie un jardi nier en
soup irant. Il va plus vite que nous.

Serres tempérées, serres froides,
serres chaudes. Mais c'est vrai , pas

de fleurs. Ce qui pousse, c'est l'es-
pérance. La voici sous les espèces
de prothalles , petite flaque d'un vert
gelé, des milliers de prothalles en
caisses, futures capillaires ou ptéris.
La voici sous les espèces des semis ;
assis devant , un jardinier fait un
travail d'orfèvre : sur une lamelle
de„ fer, 'i l  prélève un peu de cette
terr(e noire et pure piquetée de
points verts, délivre chaque point
vert de ce qui s'accroche de terre,
secoue le soupçon de racine et pi-
que le tout dans une autre caisse.
Dans la serre voisine affleurent
déjà, en rangs d'oignons, de trans-
parentes, de minuscules feuilles,
sorlées, parfaites et incroyables
comme des mains de nouveau-né.

Voici les serres à géraniums. C'est
un pensionnat à classes successives,
du godet au petit pot. Dans les pots
les plus grands, de-ci de-l à, un peu
de rouge éclate.

Plante-bébé
et plante-enfant

Au pied d'une serre où des « gloi-
res de Lorraine » laquées rose tom-
bent du plafond en jardins suspen-
dus, des jardiniers , assis par terre,
travaillent sur des tiges nues :

— Nous , c'est la bouture des chrj
santhèmes.

— En mars ?
— Il faut un an pour le chrysan-

thème. Quand ce n'est pas quinze
mois...

— Et ça ?
— C'est les cannas. Nous en avons

un , d'une espèce neuve, qui a sur-
vécu aux difficultés de la guerre et
qu 'on a appelé « Libération ».

Le voici : de longues mains roses
et soyeuses.

Plus loin , la plante-bébé est deve-
nue une plante-enfant ; bientôt , ce
sera l'internat au dehors, sous les
châssis à paillassons, chauffés seu-
lement par le beau fumier brun
(moitié cheval et moitié feuilles
mortes). Puis , fleuries , elles iront
vers le grand Paris et l'aventure des
plates-bandes.

— Celles-ci, c'est pour le rond-
point des Champs-Elysées. Des bé-
gonias. Trois cent mille bégonias à
livrer avant juin. Quatre-vingt-dix
mille géraniums...

» Nous fleurissons aussi les fêtes
officielles. Et les tombes militaires.
Pour les tombes, il faut du trico-
lore.

» En ce moment , on est en plein
travail ; on procède à la multiplica-
tion des cannas... »

La serre en cathédrale
Je suis un peu saisie, ça me rap-

pelle quelque chose, mais je n 'in-
siste pas...

— ... qui se fait par les racines,
voyez. Ici ? Ce sont les alternan-
thera pour la mosaïque des plates-
bandes. Ça ? Dix-huit mille Boutu-
res de côléus.

» On échelonne la force des plan-
tes pour le départ. On ne peut pas
tout livrer d'un seul coup. Nous
avons des jours, en mai , où il part
jusqu 'à trente mille plantes. Aussi,

il y a des jardinier s qui ne font que
le bégonia. »

— Moi , je ne fais que le géranium,
me dit un jardinier. Au printemps,
on reprend les têtes, on les pince ;
ça refait des feuilles latérales. Mais
le géranium , c'est très peu géné-
reux ; il faut s'y prendre dès l'au-
tomne.

Voici la serre des stars — que
dis-je ? des vamps : les orchidées
dressées, prêtes a mordre.

Devant leur serre, des jardiniers,
à bout de bras, secouent de fines
chevelures :

— C'est des polypodes de Fontai-
nebleau. On les épluche. A côté, on
prépare les sphagnums de Ram-
bouillet. On mélange le tout, ça fait
l'humus des orchidées.

Voici la serre en cathédrale des
azalées d'avril. Sous les ogives des
claies, dans l'ombre froide qui sent
la terre, elles mûrissent pour l'ex-
Îiosition , long tap is où les sept cou-
eurs jouent à se déguiser en d'iné-

dites nuances. Tout au fond , en une
apothéose, les azalées centenaires
fleurissent pour la quatre-vingt-sei-
zième fois. Un oiseau salue leur
nouveau printemps et, derrière les
claies et les vitres, un soleil de plus
descend vers le soir.

La production mondiale d acier,
quoique améliorée,

est encore un obstacle aux industries

PR OBLÈME ÉCON OMI Q UE

Le monde a marqué au cours de
l'année écoulée quel ques succès dans
la lutte entreprise contre les graves
pénuries de matériaux industriels.
La situation s'est particulièrement
améliorée en ce qui concerne le
charbon. Toutefois , en dépit d'aug-
mentations sensibles, ila production
de l'acier continue à être insuffisante
pour permettre un rapide progrès
dans les divers domaines de l'indus-
trie.

Ces faits sont exposés «in extenso»
dans la deuxième partie d'un rap-
port du département des questions
économiques des Nations Unies, qui
décrit les principaux changements
économiques survenus dans le mon-
de en 1948. Le rapport fait actuelle-
ment l'objet de l'attention du Conseil
économique et social.

La production du charbon
Au cours des trois premiers tri-

mestres de 1948, la production in-
dustrielle mondiale a dépassé de plus
de 11 pour cent celle de la période
correspondante de 1947, mais la
moyenne mensuelle de ces neuf mois
n'a été que de 4 pour cent supé-
rieure à ceJle du dernier trimestre
1947.

L'emploi dans les industries et ma-
nufactures en 1948 s'est maintenu
bien au-dessus du niveau d'avant-
guerre et même de celui de 1947. On
ne signale aucun chômage important,
si ce n 'est en Allemagne et en Itailie.
Cependant, dans certains pays, com-
me la Belgique et la Hongrie, le nom-
bre des chômeurs s'est accru au cours
de l'année.

La production mondiale du char-
bon a presque atteint des niveaux
record à l'automne 1948, amenant
ainsi une solution partielle aux pé-
nuries dangereuses qui ont caracté-
risé la période de l'après-guerre,
surtout en Europe. On estime la pro-
duction pour les douze mois, anté-
rieurs au 30 septembre à plus de
1,520,000,000 de tonnes, soit 10 pour
cent de plus qu'en 1937 et 3 pour
cent de plus qu'en 1947.

Le rapport souligne encore que
l'on peut envisager avec un certain
optimisme la production de char-
bon pour 1949, la plupart des pays
disposant déjà de réserves suffisan-
tes à faire face aux crises possibles,
et les quantités attendues atteignant
ou dépassant le niveau des années
d'avant-guerre.

Cette amélioration de la situation
est due princi palement au rétablis-
sement de la production du charbon
en Europe où elle a atteint en 1948
(sans compter l'U.R.S.S.) 84 pour
cent du niveau d'avant-guerre , soit
un gain de 8 pour cent sur 1947.
Les pays producteurs ont fourni un
effort considérable qui a permis à
l'Europe de diminuer sensiblement
ses importations de charbon , en par-
ticulier des Etats-Unis.

L'obstacle majeur
Les exportations des Etats-Unis

pour l'Europe au cours de l'année
antérieure au 30 septembre n 'ont été
que de 23,000,000 de tonnes de char-
bon , alors qu'en 1947, elles étaient
de 37,000,000 de tonnes. Les stocks

de charbon aux btats-Ums ont par
conséquent atteint plus de 60,000,000
de tonnes en septembre 1948 , record
du mois depuis la fin des hostilités.
On note également l'amélioration de
la production de l'Union sud-afri-
caine , de 1'Austra.lie , du Japon et des
pays d'Améri que latine.

Bien que le manque d'acier con-
tinue à être un obstacle majeur à
une reprise totale de la production
industrielle, la production mondiale
de cette matière essentielle a égale-
ment augmenté l'année dernière. On
relève une augmentation de 10 pour
cent pendant les neuf premiers mois
de 1948 par rapport à la production
de la même période en 1947 (U.R.S.S.
non compris).

Dans onze des princi pales nations
productrices d'acier , la production a
atteint au moins 45 millions de ton-
nes, soit 11,000,000 de plus qu'en
1947. La production des seuls Etats-
Unis, qui représente près de 60 pour
cent des disponibilités mondiales en
1948, a dépassé de 50 pour cent le
niveau d'avant-guerre. La produc-
tion' du Canada a doublé, mais celle
de l'Australie est tombée de 20 pour
cent , en raison des manques de char-
bon et de main-d'œuvre. On signale
encore des augmentations dans l'In-
de, au Brésil , au Mexique, dans
l'Union sud-africaine et au Japon.
Manque de bols de charpente

Malgré ces progrès généraux , les
experts des Nations Unies déclarent
que l'insuffisance des approvisionne-
ments en acier est toujours l'obstacle
princi pal à la production industriel-
le. Les besoins propres des pays pro-
ducteurs et la nécessité pour les pays
exportateurs de diriger leurs expor-
tations vers les nations à devises
solides ont causé une situation diffi-
cile pour les régions sous-dévelop-
pées qui ne disposent que d'une
quantité limitée de devises étran-
gères.

En ce qui concerne la production
des huiles pétrolifères brutes , le rap-
port déclare que le total , en dehors
de l'U.R.S.S., montre un accroisse-
ment de plus de 70 pour cent par
rapport au niveau d'avant-guerre. La
production du Moyen-Orient a pres-
que doublé entre 1947 et 1948. .

Du point de vue international , la
situation la plus grave pour l'écono-
mie résulte du manqu e de bois de
construction et charpente. L'Organi-
sation pour l'alimentation et l'agri-
culture (O.A.A.) des Nations Unies
trouve que « les perspectives d'ave-
nir sont loin d'être encourageantes ».
L'O.A.A. signale que le manque de
bois peut constituer un obstacle à la
reconstruction de l'Europe. Les
stocks de bois pour l'Europe et le
Bassin méditerranéen , par exemple,
n'atteindront guère que de 50 à 65
pour cent des besoins stipulés.

II y a néanmoins dans un nombre
croissant de pays des signes qui in-
diquent que les activités dans le do-
maine du bâtiment ont atteint ou
dépassé un sommet.

La production mondiale de véhi-
cules a moteurs au cours des trois
premiers trimestres de 1948 a atteint
le nivea u de 1937, soit 10 pour cent
de plus qu'en 1947.

habille la femme
et Tenfant

20, rue de l'Hôpital - NKUCHATE1
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La vie de tous les jours

outre-Manche
(SUITE UE LA PREMIERE PAGE)

Une des p lus grandes attractions
pour le touriste ¦ anglais venant en
Suisse a été l'aspect des rues le soir,
toutes gaies de leurs enseignes lumi-
neuses, si réjouissantes après le noir
de Londres. Les récentes restrictions
d'électricité imposées à la population
suisse lui fe ront sans doute encore
mieux apprécier ces gloires passées ,
ainsi que la j oie des habitants des
grandes villes anglaises à la nouvelle ,
publiée dans la p resse, qu 'ils rever-
ront briller leurs carrefours de tout
leur éclat d'avant-guerre. Il y en a
cependant chez nous qui se sont op-
posés d'avance à ce retour de lu-
mière, et il g a eu de longs débats
à ce sujet dans la presse et ailleurs.
Ce qui changera des propos inter-
minables de l'O.N.U.

En fait d'organisation, les Nations
Unies pourraient bien suivre l'exem-
ple des habitants d' un petit cul-de-
sac de banlieue non loin de chez
moi. Ce cul-de-sac étant un chemin
dit « privé » , il se trouvait dans un
état dép lorable ; les habitants se sont
donc réunis et ont réussi à amasser
14,500 francs , de quoi payer la cons-
truction d' une route convenable. Cela
fait-, on organisa une série de parties
de cartes qui ont lieu dans chaque
maison à son tour, et où chaque par-
ticipant payait son droit d'entrée.
En quatre mois, il y avait de quoi
payer les frais de transport de trans-
port de l'équipe de football  locale ;
encore six mois, et il y avait 1200
francs qui pay èrent l'érection de
trois réverbères, et un peu plus tard ,
300 francs pour faire p lanter un
tlot d' arbustes au centre de la rue.

Au cours de l'an 1948, environ
quarante soirées furent données en-
tre voisins, auxquelles assistèrent ,
chaque fo is , une moyenne de trente-
six personnes âgées de 14 à 76 ans.
Ces gens remarquables , enchantés du
succès de leur initiative, se réuni-
rent en vue d'autres activités en-
core : ils louèrent des autocars pour
le théâtre à Londres, des matches
de hockey sur glace, et le grand cir-
que à Ol ympia. Et ils se proposent ,
plus tard , de planter des arbres tout
le long de leur avenue. On a nommé
ce petit cul-de-sac , et pour cause,
« la rue des bons voisins ».

O. *"-- -N.

Le voyageur qui rentre en Angle-
terre avec des articles acquis à
l'étranger doit payer la douane et,
en plus , l'impôt de luxe. C' est ainsi
qu'un chasseur de grandes fauves ,
qui rentrait chargé d' une peau et
df ine tête de lion, a eu des d i f f ï cnT-
tés imprévues à la douane ; il avait
bien tué la bête lui-même, mais ceci
ne le dispensait pas de l'obligation
de payer 230 francs d'impôt de luxe
et 30 francs de douane. Par contre ,
on ne lui a pas demandé de coupons
de vêtements, ce qui donne à penser
qu 'il a probablement déclaré la peau
comme article de seconde main , donc
exempt de coupons, du fait qu 'elle
appartenait en premier lieu au lion.
Dans ce cas-là, cependant , on se de-
mande si les autorités ont droit à
prélever l'impôt de luxe, cet impôt
n'étant payabl e que sur les objets
déjà payés par le détaillant au com-
merçant en gros ; il faudrait pou-
voir prouver que le chasseur a, en
effe t, payé au lion... sa peau et en
a obtenu un reçu ! Les aventures de
notre chasseur n'ont évidemment
pas cessé avec son départ de l'Afri-
que.

Renée TDPHOLME.

LOTERIE ROMANDE

mmmi
..double plaisir !

...et pourtant, voua n'utilisez pas encore
la crème a raser de Roger & Qallet , Paris.En venta partout. Sans eau, sons blai-reau, vous serez vite et bien rasé IEchantillon suffisant pour une semaine
contre Fr. 0.60 en timbres-poste envoyésà Rogal SA., 4, rue du Beulet, Genève.Département 12.

************** *****************************************************W_*-_*Mtu

La diligence vous semble
un moyen

de transport désuet !



Tables de salle à manger
en bonlean . . . .  à Fr. 90.—
avec rallonges, depuis Fr. 160.-—
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Nos plants de qualité, sélectionnés et régénérés vous assurent une récolte maximum.
Mai-VAilln Aa R OY ~* reine des fraises a grand rendement, très grosse, de qualité supé-XUci Vcllie Uc DCA, rieure, convenant pour tous terrains, haute sélection de la maison :
50 pièces Pr. 7.50 : 100 pièces Fr. 14.—.
Çnt-nrîaa <1oo Hallnc très nâtlve ¦ Panthère, recommandable a fruits moyens, trèsiJluprise Ucs ndliet», aromatique ; Madame Moutôt, aussi poux la montagne :
50 pièces Fr. 6.75 : 100 pièces Fr. 12.50.
Winston Churchill, excellente nouveauté à gros fruits : 25 pièces Fr. 5.50.

Quatre saison Dal>nll QAloma/-li»ar d<--cleus<- Pour dessert : 50 pièces Fr. 8.—
sans filet -OaTOU OUlcIHaLllcr , ioo pièces Fr. 15.—

Expéditions avec mode de culture

Pépinières W. MARLETAZ, BeX - Tél. (025) 5 22 94

« BUBY» !
OLYMPIA - EXPRESS |

pour tous voltages Ou

DÉMONSTRATION I
avec DÉGUSTATION I

aujourd 'hui et demain m
au magasin

1 RUELLE DUBLÉ NEUCHATEL |j|

Belle maculature à rendre
A L' IMPRIMERIE DE CE JOURNAL

sX & tvf ^ tz &z ,  wa.ii(âas3a.& SîP2(ga^,as3©a

I ^^
1 >«H* Plus douce enc<He^-*-livec filtre )

|iw| brun. — Chez I

Rs MUSIQUE H
I Crolx-du-Marché I

MJ NEUCHATEL 19

Un hors-d'œuvre
riche
est toujours apprécié...
Vous trouverez un choix
Incomparable en sardines,
thon, anchois, saumon,
asperges, câpres, corni-
chons, etc., dans leg ma-
gasins Mêler S. A.

Clôtures
GRILLAGE

BOIS - BÉTON
PORTAILS DIVERS

Dizerens & Dupuis
Fontaine-André 19

Tél. 5 49 64
NEUCHATEL

Un conseil
aux ménagères...
Pensez assez tôt à votre
repas de Pâques et souve-
nez-vou's que vous trou-
verez tout ce qu'il vous
faut , à àes prix avanta-
geux, dans les magasins
Mêler S. A.

El tS

I Un cadeau de Pâques I

1 qui p rocure une j oie vraie et durable: I

1 fe«®E?(o)W2D.â(i 2> I

I le vrai «Brownie » de renommée mondiale I

I ...car c'est un Kodak ! I
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KeiUk S.A. Lauunne „ .,

VffÉr iK
Votre café sera clair jusqu'à la der-
nière goutte et encore plus savoureux
si vous le préparez avec un filtre
Melitta.

Démonstration gratuite
avec dégustation

LUNDI, MARDI ET MERCREDI
11 au 13 avril de 9 h. à 12 heures

et de 14 h. à 18 heures

Lœrsch s Robert S.A.
Rues du Sayon et de l'Hôpital

NEUCHATEL
Faites-vous accompagner par

votre amie l

Saucisses avantageuses
Wienerli la paire —.45
Cervelas la paire —.70
« Knacker » la pièce —.50
Saucisses cumin la paire —.50
Schublig la paire 1.10
Saucisses à rôtir
de veau la pièce —.60

Selon arrêté du Conseil communal
nos magasins sont fermés

le mercredi après-midi

^ IW#H->

DANS LES BONNES PAPETERIES /%% » \l\u

Ko; DIVAN-UT
aveo coffre pour Uterit,
Barrières mobiles, aveo tis-
su, seulement 318 tr., chet

(̂ iVCtâ£****s**w.

Facilités de paiement m
demande.

Une perfection
aveo tabulateur

margeur automatique

HERMÈS 2000
la vraie machine

de bureau, portative
Fr. 441.— + Icha
livrable tout de suite
Aussi par acomptes

A. BOSS
Neuchâtel

Faubourg du Lae 11

A vos invités
de Pâques...
offrez notre café mélange
viennois et nos biscuit»
mélange & 2 fr. 90 la li-
vre ; Ils seront enchantés.
Magasins Mêler S. A.

Wp\a^pSF GUVOT

-j  Etes-vous Jeune 1
wÊ ou moins Jeune ?
i Q mince ?

m C'est de
;1 votre corset
M que votre
H élégance
«| dépend
£<* Cholslssez-le
(?j  bien et portez
î '-f un corset

j ou une ceinture i
K}' signé

I «AU CORSET J
Si D'OB» j
H vous serez I
|3l satisfaite I

M
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^
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La statistique de notre commerce extérieur
en mars 1949

Un baromètre de la situation économique

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Au°moment où, de divers côtés, on
annonce un fléchissement économi-
que et ia fin de ila grande prospérité,
il n'est pas sans intérêt de consulter
ja statistique du commerce extérieur
de notre pays. On verra que da situa-
tion n'est pas encore alarmante.

Des chiffres publiés à fin mars
1949, nous retenons quelques indica-
tions. Et d'abord celle-ci que le dé-
ficit de notre balance commerciale,
a la fin du premier trimestre est bien
inférieur à celui que laissait la pé-
riode correspondante de 1948. Non
seulement, la Suisse a restreint ses
importations de plus de 300 millions,
maïs elle a légèrement augmenté ses
exportations, en valeur tout au
moins. De cette manière, le déficit
s'établit à 241,4 millions, de janvier
i fin mars 1949, contre 630,7 mil-
lions, pour le premier trimestre 1948.

Si nous considérons maintenant
les chiffres de mars seulement, nous
constato ns, par rapport à février,
une augmentation aussi bien des ex-
portations que des importations.
C'est là, nous dit-on, un phénomène
saisonnier. Mais, cette année, il est
particulièrement marqué pour les
exportations de textiles, tissus de co-
ton exceptés. Dans la métallurgie,
machines, instruments et appareils
ont amélioré leurs positions, tandis
que pour l'horùogerie, les sorties,
tout en restant supérieures à celles
de février 1949, n'atteignent pas cel-
les de mars 1948. Les exportations
d'aluminium ont sérieusement fléchi.

Dans l'industrie chimique et phar-
maceutique, on note aussi une évolu-
tion différente selon les « secteurs ».
La Suisse a vendu davantage de pro-
duits chimiques pour usages indus-
triels, mais il y a recul pour les pro-
duits pharmaceutiques et notamment
les articles de parfumerie.

Pour les produits alimentaires, sta-
bilisation en ce qui concerne les ex-
portations de fromage et de choco-
lat — alors qu'avant la guerre, U y
avait toujours en mars un regain sai-
sonnier — en revanche progression
sensible au compte du lait condensé,
en raison de ventes importantes à
l'Allemagne.

Les Etats-Unis en tête
Le tableau de nos principaux four-

nisseurs nous montre les Etats-Unis
toujours en tête, et de quelques lon-
gueurs, puisque la valeur de leurs li-
vraisons atteint presque 85 millions.
La France vient ensuite avec 31 mil-
lions et demi. Au troisième rang,
nous trouvons l'Allemagne avec un
peu plus de 30 millions. Les livrai-
sons de charbon entrent certes pour
une part dans cette somme, mais il
y a aussi du bois, du malt et des
produits manufacturés (appareils
photographiques, poteries, certaines
machines), signe évident d'une re-
naissance industrielle dans ce pays
ravagé par la guerre. L'Union belgo-
luxembourgeoise vient en bon rang,
avec plus de 24 millions, juste der-

rière la Grande-Bretagne entre 24 et
25 millions, puis c'est l'Italie, qui dé-
passe encore les 21 millions. Remar-
quons que les importations venant
du Canada ont fait, d'un mois à l'au-
tre, un saut considérable, passant de
6 à près de 19 millions, tandis que
celles d'Argentine ont légèrement
fléchi pour s'établir à 10,7 millions.
C'est la preuve que le dominion nord-
américain reprend sa place de grand
fournisseur de céréales.

Des pays de l'est, seules la Tchéco-
slovaquie et la Yougoslavie figurent
au tableau, la première avec 8,3 mil-
lions, la seconde avec 5,6 millions.
Ils sont sans doute bien inférieurs
pour les autres Etats de cette partie
du continent, ce qui confirme que
notre commerce reste, malgré tout,
orienté vers les pays où l'économie
dispose encore-d'une certaine liber-
té, non point par préférence doctri-
nale, mais en raison des conditions
créées par le dirigisme absolu.

Quant aux exportations, nous remar-
querons qu'elles passent, en valeur,
nos importations dans nos échanges
avec l'Italie, l'Union belgo-luxem-
bourgeoise, les Pays-Bas, le Dane-
mark, la Suède et la Chine (du sim-
ple au double pour ces deux pays)
et surtout le Brésil où elles attei-
gnent presque quatre fois la valeur
de nos achats dans ces pays.

Les machines viennent en tête,
avec 61,3 millions, suivies de l'hor-
logerie avec 57 millions. Si l'on ajou-
te à ces chiffres les 3,2 millions de
l'aluminium et les 20 millions des
instruments et appareils, on consta-
te, une fois de plus, que la métallur-
gie et la mécanique de précision
font, en valeur, la moitié de l'ensem-
ble de nos exportations.

L'industrie chimique et pharma-
ceutique apporte une contribution
non négligeable avec une quaran-
taine de millions, de même que l'in-
dustrie textile. Le reste se répartit
entre les denrées alimentaires (5,5
millions), la paille tressée (2,4 mil-
lions) et la chaussure (2,2 millions)
et quelques autres branches de moin-
dre importance.

En somme les statistiques de mars
indiquent une situation stable, sauf
pour quelques industries dont celle
de l'aluminium, où le recul est le
plus sensible.

o. p.

L année 1949
sera décisive

pour l'Allemagne
et le monde

déclare le vlce-« premier »
britanni que à Dusseldorf

DUSSELDORF, 11 (Beuter). — M.
Herbert Morrison. suppléant du pre-
mier ministre britannique, a déolaré
lundi au cours d'une réunion de bourg--
nieetres allemands et de hauts fonc-
tionnaires de la zone britannique à
Dusseldorf que l'année 1949 sera déci-
sive pour l'AUemajjrnie et le monde. Les
paye occidentaux ont conclu dea ac-
cords pour la reconstruction et le re-
groupement économique de l'Europe
occidentale. Il ©n résultera un relève-
ment du commerce en particulier en
Allemagne occidentale. L'Union occi-
dentale sera la meilleure expression
de la volonté politique <les peuples de
l'Europe occidentale.

Le ministre a parlé alors de® ques-
tion.-, allemandes. Il s'agit de savoir si
l'Allemagne veut se rallier à la civili-
sation occidentale ou si elle veut re-
tourner au totalitarisme et à la dicta-
ture. M. Morrison a déclaré à ses au-
diteurs qu'il leur appartient de donner
un sens à la démocratie allemande. La
démocratie britannique a le caractère
dont la démocratie allemande a besoin.
11 a fait l'éloge de l'attitude courageu-
se de la population berlinoise en face
des menaces qui pèsent sur elle. L'at-
titude de Berlin contribuera à créer
la' condition d'une viade démocratie
exempte de corruption.

M. Morrison a déjeun é ensuite avec
des Industriel» et des représentants des
syndicats allemands parmi lesquels se
trouvait M. Karl Bceckler. président
du Conseil syndical.

Le comte Sforza
intervient dans le débat
sur le sort des colonies

italiennes

A -LAKE-SUCCESS

LAKE-SUCCESS. 11 (A.F.P.) — Le
eomte Sforza. ministre des affaires
étrangères d'Italie, a pria la, parole
devant la commission politique de l'as-
semblée générale, qui discute le sort
des anciennes colonies italiennes.

Le comte Sforza a déclaré que le gou-
vernement italien démocratique était
parfaitement capable et prêt à contri-
buer de tous ses efforts au développe-
ment économique de l'Afrique dans
l'intérêt des populations indigènes et à
les amener à l'indépendance.

Au coure de son intervention devant
le comité politique, le ministre des af-
faires étrangères a souligné que l'ad-
ministration militaire britannique et
française, dans les anciennes colonies
Italiennes, a été exercée de façon à ne
pas préjuger de la solution finale.

Il a affirmé en outre que l'Italie
était prête à assumer la tutelle de la
Somalie, selon les etinulations de la
charte de l'O.N.U. et que le problème
de la Libye devait être résolu en même
temps pour l'ensemble du territoire.

Le comte Sforza a déclaré que ja-
mais l'Erythrée n'avait appartenu à
l'Ethiopie et que cette dernière n 'était
pas capable d'administrer un territoire
aussi complet. L'annexion de l'Ery-
thrée à l'Ethiopie aurait pour résultat
immédiat d'en faire partir les Italiens
et saperait ainsi l'économie de l'Ery-
thrée et des pays voisins. Le comte
Sforza propose que l'Italie administre
l'Erythrée sous tutelle, la préparant
rapidement à l'indépendance.

La ratification
du pacte de l'Atlantique

soumise aujourd'hui
au Congrès

WASHINGTON, 11 (A.F.P.). — Le
président Truman soumettra mardi au
Congrès la demande de ratification du
pacte de l'Atlantique qui sera accom-
pagnée d'un message présidentiel d'un
millier de mots, exclusivement con.
sacré au traité, et sans référence nu
programme d'armement des nations siiu
gnataires dm pacte.

Les relations entre l'Inde
et le Commonwealth

LA NOUVELLE-DELHI, 11 (A.F.P.)
— Le comité directeur du Congrès
s'est réuni à huis clos chez Snrdar Pa-
tel. vice-premier ministre indien, pour
régler définitivement ia question des
relations entre l'Inde et le Common-
wealth britannique.

On apprend , qu'au cours de la séanoé'
de dimanche, qui a duré 5 heures, le
pandit Nehru a donné un compte ren-
du de la politique étrangère du gou-
vernement des Indes au comité suprê-
me du Congrès ct a fait  des. sugges-
tions recommandant de nouvelles rela-
tions avec le Commenwealth. Ces sug-
gestions tendraient à maintenir l'Inde
dans le sein du Commenwealth. même
sous une nouvelle constitution de la
république indienne.

Le comité ee réunira lundi matin
pour étudier cette question afin de
pouvoir donner des instructions au
pand it  Nehru sur la politique du gou-
vernement des Indes à cet égard , en
vue de son départ pour Londres la se-
maine prochaine pour la conférence
des premiers ministres du Commou-
wenlth.

Les communistes fronçais
envisagent de sortir

de leur isolement politique
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A O E )

Prenant acte des désavœux qui
lui ont été inf l i gés , enregistrant l' es-
soufflement de sa propagande, cons-
tatant les succès de ses concurrents
politiques, le parti communiste, en
suivant la méthode moscoutatre d'au-
tocritique, reconnaît franchement
ses * erreurs », et , en tout premier
lieu, celle qui consistait à se désoli-
dariser systématiquement de tous les
éléments progressistes. Partant de
cette constatation, le parti commu-
niste en a tiré un enseignement d'or-
dre prati que qu'ont matérialis é les
motions finales.

A partir de maintenant, le « splen-
dide » isolement, la lutte solitaire
doivent être abandonnés et un rap-
prochement doit être opéré avec les
fract ions de l'opinion vis-à-vis des-
quelles une base d'action commune
peut être faci lement trouvée. Cette
base existe d'ailleurs et c'est la
défense de la paix. C'est donc sur
le slogan « d'abord préserver le mon-
de d'une nouvelle guerre t* que doit
s'articuler la propagande communis-
te des mois à venir.

_ A ce propos , le congrès interna-
tional des partisans de la paix qui
doit se tenir à Paris la semaine pro-
chaine arrive à poin t nommé pour
permettre au parti communiste fran -
çais de prendre avec aisance ce nou*
veau virage tactique.

Organisé en fai t  par des éléments
à prépondérance communis te, ce con-
grès pour la paix se présent e sous le
masque d'un appel à l'opinion de
tous les hommes de bonne volonté,
ce qui doit rendre extrêmement sus-
pects tous ceux qui ont gardé le sou-
venir de la duplicité communiste de
ces dernières années.

On constatera d'ailleurs qu'au mo-

ment même où le parti communiste
français envisage, au moins pour le
moment, d'abandonner son intransi-
geante rigidité doctrinaire à la veille
de ce congrès où Moscou s'abrite
derrière le panneau d'une colombe
pacifique , les observateurs diploma-
ti ques n'estiment pas impossible le
déclenchement d'une of fens ive  de
paix par les stratèges du Kremlin.

Encore que Moscou demeure tou-
jo urs muet sur ce dernier point , on
ne peut manquer d 'être frappé  par
l'extraordinaire synchronisme exis-
tant entre les directives apaisantes
du conseil national du parti commu-
niste et le grand tam-tam de propa-
gande organisé autour du congrès
de la paix , d 'inspiration communiste
également, répétons-le.

M.-G. a.

Une déclaration
de Maurice Thorez

PARIS. 11 (A.F.P.) — «La guerre
n'est pas inévitable, si nous savons
transformer la situation à l'avantage
des forées de paix et de démocratie
dont on constate la croissance énorme
à travers le monde. La tâche du parti
communiste doit donc être de tout met-
tre en œuvre pour convaincre et unir
les Français dans un même combat en
faveur de la paix et de la liberté. Il
faut donc recréer l'esprit de la résis-
tance en faisant appel aux travailleurs
socialistes et aux catholiques a qui,
plus que jamais, il faut tendre la
main. »

Tel a été 1© thème principal que M.
Maurice Thorez a développé pendant
plus de deux heures, dans le discoure
de clôture qu'il a prononcé dimanche
soir devant les quelque six cents délé-
gués de la conférence nationale du
parti communiste, et qui a eu pour
leitmotiv z « Union à tout prix pour la
paix >.

Succès des conservateurs
aux élections des comtés

en Angleterre
LONDRES, 12 (Beuter). — Le siège

central du parti conserva tenir déclare
que les chiffres définitifs des élections
des comités en Angleterre et dans le
Pays de Galtes ont valu aux conserva-
teurs un gain de 360 sièges et une per-
te de 19 mandats, et aux travaillistes
un gain de 69 sièges et une perte de
362 elieges.

Suir les 360 gains conservateurs, 225
l'ont été aux dépens dn parti travail-
liste. La perte de 19 mandaté conserva,
teuins a été dans onze cas um gain pour
les travaillistes.

Autour du monde
en quelques lignes

EN CHINE, on rapporte de source
officielle que les pourparlers de paix,
qui se déroulent à Pékin, ont abouti
à un accord de principe, sauf sur un
point important, a savoir si les trou-
pes communistes pourront ou non tra-
verser le Yang-Tsé pour y surveiller
les opérations de réorganisation du
Kuomintang.

A LAKE-SUCCESS, la commission
politique spéciale a commencé la dis-
cussion d'une proposition du secrétai-
re général Trygve Lie relative a la
création d'un corps do gardes de
l'O.N.U.

EN FRANCE, un conseil de cabinet
réuni lundi après-midi, sous la prési-
dence do M. Qucnlllc, président du con-
seil, a décidé qu 'aucun des travaux
d'équipement électrique actuellement
en cours et devant se terminer norma-
lement en 1949 ou 1950 ne serait Inter-
rompu.
' Le congrès de la paix sera interdit
dang tout lo BRÉSIL. Telle est la dé-
cision que vient de prendre le gou-
vernement.

EN GRÈCE, le ministère grec de la
sécurité publique a annoncé lundi la
découverte d'un complot communiste.
Le» conjuré s avalent projeté d 'assassi-
ner le chef de la mission militaire amé-
ricaine cn Grèce, lo général James van
Fleet, et le commandant cn chef do
l'armée grecque, lo général Alexandre
Papagos.

EN ALLEMAGNE, le «Mlttaes
Echo », paraissant sous licence britan-
nique , déclare que le général Rudenko,
qui témoigna on faveur de la défense
dans le procès Kravchenko, est tombé
en disgrâce a Moscou.

Dix mille femmes allemandes origi-
naires des Sudètes qui vivent actuelle-
ment en zone américaine d'occupation ,
seront autorisées n émlgrcr cn Angle-
terre. Elles travailleront principale-
ment dans l'Industrie textile britanni-
que.

AUX ETATS-UNIS, la serviette con-
tenant 57,000 dollars en billets de ban-
que destinés à uno banque de Zurich ,
et qui avait disparu a l'aérodrome
d'Idlewll, à New-York, a été retrouvée.

Deux cents machinistes des quatre
principau x quotidiens do Washington
s'étant mis en grève pour une ques-
tion de salaire, la capitale des Etats-
Unis s'est trouvée lundi privée de
jo urnaux, et cela pour la seconde fols
cn une semaine.

Trois cents personnes , dont l'écrivain
Thomas Mann ct le planiste Arthur
Schnabel. ont adressé au Congrès amé-
ricain un appel pour qu 'U repousse
le pacte do l'Atlantique.

La situation de l'industrie
horlogère américaine

WASHINGTON. 12 (A.F.P.) - Bien
que oe serait gentil d'enrichir les Suis-
ses, ce serait plus raisonnable de pro-
téger la production américaine, écrit
dans la chaîne des journaux Hearst et
dans les autres quotidiens américains,
l'éditorialiste George Sokoloski qui af-
firme que les exportations de montres
et de mouvements de montres suisses
vers les Etats-Unis risquent de ruiner
l ' industrie horlogère américaine.

Actuellement, écrit-il, trois firmes
américaines sur 60 auparavant fabri-
quent dea mouvements à . rubis. Wal-
tiham, Elgi fi 'et Hamilton, 3a première
étant d'ailleurs en faillite. D'autre
part, il faut exclure la « Bulova Watch
Compagny» puisque celle-ci est sur-
tout importatrice de mouvements. En
1947. la Suisse a vendu 7,587,000 mouve-
ments aux Etats-Unis contre 1,582,000
sortant des usines américaines et de
1942 à 1945 l'industrie américaine con-
sacrée à l'effort de guerre a sorti seu-
lement 1648 mouvements contre 28,179
importés de Suisse.

Pour Sokoloski, c'est parce que l'in-
dustrie américaine paie de plus haute
salaires qu'elle est en état d'infério-
rité.

Les sports
FOOTBALL

Bienne est battu par Zurich
par 2 à 3

(Retardé dans la transmission)
(o) Les quelque 5000 spectateurs qui en-
touraient dimanche le terrain de la
Gurzelen ont assisté à une partie cap-
tivante. Sans doute, dans l'ensemble, le
niveau du jeu pratiqué de part et d'au-
tre, à part quelques feux d'artifice, ne
fut-il guère plus qu 'honnête. Maie il
noue aura été rarement donné de sui-
vre un match disputé avec autant d'a-
charnement et de rapidité. Emmenée
par le « chat » Zanetti. parfaitement re-
mis de ses blessures, la ligne d'attaque
zuricoise fit sensation par sa mobilité.
*a cohésion et sa vitesse : face à ces
cinq gaillards doués d'un singulier ap-
pétit , les Biennois ne purent dévelop-
per leur jeu habituel . Leur défense, en
effet, où le brave Rossel décidément
commence à sentir le poids des ans,
chancela plus souvent qu'à son tour.
Et comme les trois demie — principa-
lement les demis extérieurs Thomet et
Ibach — firent preuve d'urne faiblesse
exceptionnelle, les locaux furent sur
les dents de la première à la dernière
minute.  En première mi-temps, grâce
aux performances réalisées par leurs
avants, ils parvinrent sans doute à te-
nir leurs entreprenants adversaires en
échec tant et si bien qu 'au repos ils
menaient d'équitable façon , par un but
à zéro. En seconde mi-temps, néan-
moins, profitant de l'avantage du vent,
les Zuricois firent feu des quatre fers
durant une bonne demi-heure et con-
crétisèrent leur avantage par trois
buts réalisés à la suite de grosses fau-
tes des arrières et des demis biennois.
Les Seelandais se reprirent vers la fin ,
jus te à point pour marquer un second
goal, mais trop tard pour obtenir l'é-
galisation, qui était dans l'air durant
les dernières minutes.

Au total, un match spectaculaire ;
Zurich a mérité la victoire par sa plus
grande mobilité. Bienne. en revanche,
nous a paru souffrir d'un manque de
préparation physique d'autant plus
frappant que l'arbitre Rufli , de Brem-
gartefi . trop hésitant, trop lent et trop
peu sévère, permit aux Zuricois d'abu-
ser du j eu dur.
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Le rôle de l'aviation
en temps de guerre

d'après un rapport sur les
résultats des bombardements

américains

WASHINGTON, 12 {A.F.P.). - La
puissance aérienne américaine a con-
tribué plus que n'importe quelle au-
tre arme, ou même plus que toutes les
autres armes réuinliies, à triompher de
l'Allemagne et du Japon au cours de
la dernière guerre, telle est, d'après
les chefs de l^rmée de l'air américai-
ne, la conclusion qui se dégage d'un,
rapport détaillé sur les résultats des
bombardements aériens américains en
Europe et dans le Pacifique et à la
préparation desquels ont participé plus
de 1100 civils et militaires depuD's le
3 novembre 1944.

Le rapport conclut, notamment à.
l'égard de l'AilIl emiagne, que « le cas
de l'Allemagne indique que même uns
puissance militaire de premier ordr e
— aussi dure et dotée d'un pouvoir de
récupération extraordinaire comme
l'était l'Allemagne — ne peut pas sur-
vivre longtemps ei elle est eoumlise à
une conoentroitioTl massive et irrésisti-
ble d'armes aériennes sur les parties
vitales de son territoire».

Ce rapport étudie point par point les
effets des bombardements sur les cen-
tres ruraux, Jes centres industriels et
lie cœur des gnranides vailles et abouti t
à la conclusion qne Qa force aérliienine
a pour effet non. seulement de détrui-
re la volonté de combattre de l'enne-
mi, mais aussi d'annihiler son pouvoir
de récupération et de le mettre hors
de combat.

Crédits américains pour les
bombes atomiques

WASHINGTON. 11 (A.F.P.) - La
commission des crédits de la Chambre
a approuvé lundi des crédits de 210
millions 208,275 dollars pour la produc-
tion de bombes atomiques et autres
armes nucléaires.

Vingt et un fonctionnaires
nazis jugés à Nuremberg

NUREMBERG, 11 (Reuter). — Lun-
di a commencé la lecture du jugement
du procès intenté à 21 fonctionnaires
supérieurs de la Wilhelmstrasse. Ce
procès a duré 14 mois et demi. Il
s'agit du dernier procès rentrant dans
le cadre de ceux de Nuremberg. On
pense que la lecture du jugement
comprenant 800 pages durera quatre
jours.

L'acte d'accusation comprend huit
points : la préparation d'une guerre
d'agression, organisation d'un com-
plot, crimes de guerre (assassinats
et mauvais traitements infligés à des
soldats et prisonniers de guerre), cri-
mes contre l'humanité, atrocités com-
mises à l'égard d'Allemands pour dea
raisons politiques, raciales et reli-
gieuses, crimes de guerre .contre l'hu-
manité avec assassinats, tortures et
mauvais traitements de citoyens de
pays occupés par l'Allemagne, pilla-
ges et dévastation des pays occupés,
travail d'esclaves, appartenance aux
organisations de S.S. ou à d'autres
organisations nazies considérées com-
me criminelles.

Seuls trois inculpés comparaissent
pour tous les crimes mentionnés : Er-
nest von Weiszficker, ancien secrétaire
d'Etat au ministère des affaires étran-
gères du Reich et ambassadeur auprès
du Vatican ; Ernest Wërmann. direc-
teur ministériel à la division politique
des affaires étrangères du Reich, et
Hans-Heinrlch Lammers, ancien chef
de la chancellerie du Reich et lieute-
nant-général de S.S.
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Bourse de Zurich

uourg au 11 avril 1949
Acheteur Vendeur

Prancg français .... 1.11 1.16
Dollars , 3.95 3.99
Livres sterling 12.70 12.85
Francs belges .... 8.50 8.70
Florins hollandais . . . 103.— 106.—
Uxe« 64-- — .W

Goura communiqués par la Banque
cantonale neurhntelolse

Billets de banque étrangers

BERNE, IL — Le département mili-
taire fédérai communique :

Dimanche 10 avril 1949, la bri-
gade de montagne 10 organisait son
concours dit « Patrouille des gla-
ciers », sur le parcours Zermatt -
Arolla - Verbier. Y participaient
hors service des patrouilles militai *
res de haute montagne.

Une de celles-ci s'est malheureu-
sement égarée. Aussitôt des recher-
ches furent entreprises. Tout le par-
cours en question fut  inspecté par
un avion du type « Fieseler Storch »,
piloté par le major Blœtzer. Après
avoir survolé la région pendant p lu-
sieurs heures, il f u t  impossible d'ar-
river à un résultat.

Ces recherches sont poursuivies
par des colonnes de secours.

Il n'est pas exclu que la patrouille
ait perdu sa route dans la région de
la Tête-Blanche et ait abouti sur ter-
ritoire italien.

La patrouille était composée de
bons skieurs et d'alp in istes expéri-
mentés, qui connaissaient exacte-
ment la région. L'équipe était munie
de cartes, de boussoles et de peti ts
app areils émetteurs de radio. Ses
membres sont le mitrailleur They taz,
de Praz-de-Fort, le fusi l ier  Crettex,
de Champex, et le S.C. Droz, de
Praz-de-Fort.

Toutes les autres patrouilles par-
ticipan tes sont arrivées saines et sau-
ves.

Un général de l'Inde en
Suisse. — BERNE, IL Le général
Kalwanitsingh. chef de l'état-major gé-
néral de l'armée indienne, séjournera
en Suisse, aveo d'autree officier» su-
périeurs, jusqu'au 14 aviliL

Lundi maitiïin, il a fait, en compagnie
de M. Demi, ministre de l'Inde en
Suisse, une visite de courtoisie au
conseiller fédéral Kobelt, chef du dé-
partement militaire. Les oommamd'aintq
de corps de MontmwWin, chef de J'état-
major général, et Frick, chef de llims-
truction, assistaient à l'entrevue. A mi-
di, le général fut  l"h6te de M. Kobelt
à la maison de Watt evilîe, avec M.
Desai et les officiers de sa suite.

Première séance du Grand
Conseil vaudois. — LAUSANNE,
11. Le Grand Conseil, issu des élections
générales du 7 mars, a tenu sa premiè-
re séance lundi après-midi, sous la
présidence de M. Paul Golay, député
socialiste de Lausanne, son doyen d'âge.
Une commission de quinze membres a
vérifié les titres d'éligibilité des deux
cent dix-sept députés et les a trouvés
valables. Lo Grand Conseil pourra prê-
ter serment mardi matin à la cathé-
draile.

• Le général de Lattre de Tassigny est
arrivé lundi & Genève par le train. Il a
fait le soir, au Victoria-Hall, une confé-
rence sur la campagne qui conduisit la
première armée française, dont U avait le
commandement, de la Méditerranée au
Rhin et au Danube.

* La police de Genève vient d'appré-
hender quatre jeunes gens de moins de
20 ans qui , depuis le mois de décembre,
ont commis toute une série de cambriola-
ges dans des magasins, des ateliers et de
petites industries de la ville.

Disparition d'une patrouille
militaire dans les Alpes

valaisannes

AU CEP D'OR
VINS et LIQUEURS de toutes marques
Eaux minérales - Jus de pommes, etc.
W. Gaschen ¦ Tél. 582 52. Mouline 11
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Chez votre fournisseur habituel

Salle des conférences
à 20 h. 15

FACE A LA CROIX
M. le pasteur A. Lavanchy, de Lausanne

Alliance Evangél ique

Société Ce soir à 20 h. 15
des o f f i c i e r s  «•¦«««**.«*-«*de Neuchâtel REUNION
*MLt MENSUELLE

àwT TE!* au restaurant Strauss

/|-K|OP|%, Causerie du capitainef  f "S Hubert de REYNIER
« Souvenirs de Smolensk »

avec projections
Les officiers non-membres sont égale-

ment cordialement Invités à cette réunion
LE COMITÉ

B E V A I X
Ce soir, à 20 h., au Collège

Conférence publique
ORATEURS :

M. J.-L. BARRELET
Conseiller d'Etat

M. P.-A. LEUBA
Conseiller d'Etat

Invitation cordiale à chacun
.Association patriotique radicale

T I P - T O P
Au cabaret parisien de la rue du Môle,

exceptionnellement pour trois Jours ,
Charles Jaquet vous présente

SIMONE GARNIER
danseuse acrobatique

et le célèbre couple surprise
de danses mondaines

BEAU-RIVAGE
L'ORCHESTRE

EDDY LŒFFEL
vous présente aujourd'hui une soirée

J - K A - M I
AVEC P-RIX

BELGRADE, 11 (Reuter). — Le con-
grès du front yougoslave do la patrie
a voté une résolution condamnant « la
campairne de calomnie faite par les dé-
mocraties populaires et l'Union sovié-
tique contre la Yougoslavie ».

Le oonprree a voté à l'unanimité une
résolution qui engage une lutte eane
merci contre toute tentative de morce-
ler l'Etat yotJtrosIave.

La Yougoslavie
condamne la campagne
qui est menée contre elle

par la Russie et ses satellites



Les examens cantonaux d'apprentis
de commerce et d'administration

Ces examens, organisée par la com-
mission de surveillance et d'examens
des apprentie de commerce, sous le
contrôle de l'inspectorat des apprentis-
sages et en collaboration aveo le comité
central de la Société suisse des com-
merçants, ont eu lieu à Neuchâtel les
7, 8 et 9 avril 1949. Sur 85 candidats,
74 ont obtenu le certificat fédéral de
capacité, dans l'ordre ci-après :

Colette Maok. René Bloch, Draga
Watch. la Chaux-de-Fonds ; Ariette
Zurabrunnen. Derby S. A., la Chaux-
de-Fonds ; Cécile Thiébaud. Roger Per-
renoud et Cie. Môtiers ; G-érald De
Pierre. Union de banques suisses, la
Chaux-de-Fonds : Liliane Indermiihle.
bureau communal. Fleurier ; Colette
Mojon. Information horlogère suisse,
la Chaux-de-Fonds ; Georges Kaolin,
Gérances et contentieux S. A., la
Chaux - de -Fonds ; Pierrette Summ,
Schild et Cie S. A., la Chaux-de-Fonds ;
Max Burger, Fabrique de tabacs réu-
nies S. A.. Serrières ; René Girod, Ra-
dio Médiator S. A.. Neuchâtel ; Jacque-
line Ruedin , Société suisse des com-
merçants. Neuchâtel : Helvetia Riva.
Ru bli. Baudin et Cie. Neuchâtel ; Lo-
rette Schweizer, Julien Girard, la
Chaux-do-Fonds ; Josette Da Giau.
Etude Barrelet et Martenet. Neuchâ-
tel : Claudine Jacot. S. A. des établis-
sements J. Perrenoud et Cie. Cernier ;
Hugo Mantégani. Union de banques
suisses, la Chaux - de - Fonds ; René
Lohri. Elexa S. A.. Neuchâtel ; Liliane
Gattolliat , Zimmermann S. A., Neuchâ-
tel ; Josette Flûck. Comina et Nobile,
Saint-Aubin : Pierre-André Béguin,
Pierre Clivio. la Chaux - de - Fonds ;
Georgette Longchamp. Imprimerie
Geesler. Colombier ; Nelly Amstutz,
Hegi et Cie. lee Verrières ; Laurent
Robert-Tissot, Schild et 'Cie S. A., la
Chaux-de-Fonds ; Ginette Clottu. Etude
Jules Barrelet. Neuchâtel ; Stefano
Rossi. A. Courvoisier. la Chaux-de-
Fonds ; Jean-Louis Perret. Banque
cantonale neuchâteloise. le Locle ; Da-
niel Vuille. MicToméoanique S. A.. Neu-
châtel ; François Zahnd. Ed.-A. Kal-
tenrieder, Peseux ; Roger Rupreeht,
Paul Colin S. A.. Neuchâtel ; Pierre
Prisi, bureau communal. Noiraigue ;
Marcelle Zinder, Delachaux et Niestlé
S. A.. Neuchâtel ; Jean-Pierre Juvet,
Crédit foncier neuchâtelois. Neuchâ-
tel ; René Leuba, Etude Baillod et Ber-
ger. Neuchâtel ; Christian Wenger, Im-

primerie Courvoisier S. A„ la Chaux-
de-Fonds : Heidy Zysset. Carrosserie
nouvelle, la Chaux-de-Fonds; Armando
Giovanella. E. Camenzind et fils. Neu-
châtel ; Otto Fritschi. Fabriques de
tabacs réunies. Serrières ; Roland Au-
bry, A. Urech , la Ohaux-de-Fonds ; Ja-
queline Kohler. Dr Paul Meyer. la
Chaux-de-Fonds ; Maurice Gentil, San-
doz fils et Cie S. A., la Chaux-de-
Fonde ; Willy Dubois. S. A. d'orfèvre-
rie Chrietofle. Peseux ; Hélène-Andrée
Vuille. Matthey et Boschung. le Locle ;
René Huot, Société de banque suisse,
la Chaux-de-Fonds ; Andrée Chapatte,
De Pierre et Lévy. la Chaux-de-Fonds ;
Maria nne Quinche. Radio Médiator
S. A.. Neuchâtel ; Hubert Bouille. R.
Grebler. la Chaux-de-Fonds ; Willi Eg-
gimann . Pfenniger et Loeffel. la Chaux-
de-Fonds ; Lina Fatton, Galvanover
S. A., lee Verrières ; Suzanne Pécaut.
Etude Jacot-Guillarmod. la Chaux-de-
Fonds : Claude Bouvier. Courvoisier et
Cie. Neuchâtel ; Madeleine Jaquet,
Aux Armourins S. A., Neuchâtel ; May
Schneeberger. Dr F. Scheurer et Cie,
Neuchâtel ; Roland Carrera , A. Froi-
devaux et fils, la Chaux-de-Fonds ; Su-
zanne Zumkehr, Coopératives réunies,
la Chaux-de-Fonds ; Claude Ménétrey,
Bonhôte et Cie. Neuchâtel ; Biaise
Kuntzer. Rubli, Baudin et Cie. Neu-
châtel ; Maurice Frydig. Alphonse
Blanc, la Chaux-de-Fonds ; Fritz Wei-
bel, L. Boni, la Chaux-de-Fonds ; Li-
notte Bugnon , E. Roamer. la Chaux-de-
Fonds ; Michel Borioli, Daniel Chap-
puis. Neuchâtel ; Adolphe Thiiring,
« Feuille d'avis des Montagnes », le Lo-
cle ; Simone Berchier. Publicitas S. A„
Neuchâtel ; Gilberte Rouiller. Jean
Singer et Cie S. A., la Chaux-de-Fonds;
Jean-Noël Rezzonico, Société de ban-
que suisse, le Locle : Denise Dornbie-
rer. Junod et Cie. la Chaux-de-Fonds ;
Charles Wuilliomenet. Papeterie de
Saint-Nicolas. Neuchâtel ; Huguette
Guye. Etude Uhler. Bonhôte et de Per-
rot. Neuchâtel ; Pierre BaTUselli. E.
Blanc - Wirthlin. Neuchâtel ; Claude
Lassueur, Louis Reymond. Neuchâtel ;
Francis Juilterat. Georges-Ed. Maire,
la Chaux-de-Fonds ; François Schmidt,
Société coopérative de consommation,
Neuchâtel ; Paul-Albert Antiglio, Gal-
vanover S. A., Buttes ; Roger Kummer,
Schild et Cie S. A., la Chaux-de-Fonds ;
Jean-Jaques Javet. Union suisse. Neu-
châtel.

Monsieur et Madame
F. HESS ont la grande Joie d'annoncer
la naissance de leur fils

Pierre - André
10 avril 1949

Bassin 8 Clinique du Crêt

Monsieur et Madame
Raymond GEISER-DESADLES ont la
grande Joie d'annoncer la naissance de
leur fils

Jean - François
10 avril 1949

Maternité La Champet
Landeyeux Dombresson

Monsieur et Madame
POMEY-PIANA ont la Joie d'annoncer
la naissance de leur petite

Monique
Neuchâtel , le 11 avril

Areuse Maternité

Monsieur et Madame
François PERRITA2-WASSEN ont le
plaisir de falre part de la naissance
de leur fils

F rêdéric-Fernand-Jacques
Boudry, le 10 avril 1949

IA VILLE
Un piéton renversé
par un motocycliste

Hier soir, à 23 h. 15. à Vauseyon, un
piéton. Mlle P., de Neuchâtel. âgée de
20 ans. a été renversée par un motocy-
cliste.

Blessée à un pied , Mlle P. a été trans-
portée à l'hôpital des Cadolles.

VIGNOBLE
-

PESEUX
Accident de la circulation

Lundi après-m idi, à 18 heures, un
motocycliste chaux-de-fonnier. qui
avait en croupe une j eune fille, est en-
tré en collision avec un cycliste en
face de l'ancien collège de Peseux.

Les trois personnes qui souffraient
de légères contusions ont dû recevoir
les soins d'un médecin.

VJH-PE-TBftVEBS '

NOIRAIGUE
I/e cinéma au temple

(c) L'office du film religieux a pré-
senté la semaine passée au temple des
bandes d'un grand intérêt qui laissè-
rent une profonde impression. La mai-
son palestinienne, la synagogue et la
Pâque juive, la première Pâque chré-
Uiienme donnèrent une image vivante du
cadre et de l'époque où naquit le chris-
tianisme.

Un commentaire fort bien synchro-
nisé du pasteur Durupty mit en pleine
valeur ces films sonorisés anglais.

Un documentaire en couleurs.
« Voyage en Louisiane ». chantait par
sa beauté les louanges au Créateur.

FLEURIER
Une belle manifestation

scolaire
(c) Samedi, dimanche et lundi a eu Ueu,
dans plusieurs salles du collège primaire,
la traditionnelle exposition annuelle des
travaux d'élèves.

E y a tout d'abord les dessins des clas-
ses secondaires et normales, dessins artis-
tiques et géométriques exécutés sous la
direction du profeseur Loup, les dessins
des apprentis des cours professionnels,
auxquels M. Loup enseigne également, et
ceux des élèves de la classe d'horlogerie
dirigée par MM. Vuilleumier, Jeanneret
et Loup.

Signalons aussi de ravissants travaux
& l'aiguille des jeunes filles de l'école se-
condaire qui démontrent combien elles
ont suivi les excellents conseils de leur
maîtresse, Mme Jeanneret, qui a fait exé-
cuter aussi d'Intéressante travaux aux élè-
ves filles de 9me année primaire. Quant
aux garçons de cette volée, les divers ob-
jets qu'ils ont confectionnés sous la di-
rection de M. Hugo Amlet ne sont pas
la moindre des choses de cette sympathi-
que manifestation scolaire que le public
visite chaque année avec autant dé plai-
sir que de curiosité.

TRAVERS
Chronique du village

(c) M. Jules Grisel, facteur postal,
prendra sa retraite pour raison de
santé le 1er Juin prochain. Entré com-
me remplaçant en 1908, il fut nommé
fact eur le 16 août 1914. Il a toujours
été un agent consciencieux, estimé de
ses chefs et de la population.

Puisse-t-id jouir longtemps d'une re-
traite bien méritée.

L'exposition des travaux des élèves
du village, du Mont et du Sapelet a été
visitée par un nombreux public. Les
travaux variés, qui ne portaien t pas le
nom de leurs auteurs, montraien t de la
lre à la 9me année, tout le travail ac-
compli i.

LA COTE-AUX-FEES
• ' Nouvelles de Chine
Voici deux petits extraits de lettres,

envoyées ces derniers temps de Chine
par M. et Mme Bosshardt-Piaget. par-
tis de notre village il y a quelques
mois pour leur ebanvp de mission, où
ils sont arrivés pour y trouver dies con-
ditions tragiques et d'où ils écrivent :
« ... Notre district est entouré de rebel-
les et de bandits, les rumeurs de vols,
pillages et meurtres nous effraient... >

D'une autre lettre écrite quelques
jours plus tard, nous détachons ceci :
c ... Nous vivons des jours bien dange-
reux et l'argent ne vaut de nouveau
plus rien. A not re arrivée, le riz coû-
tait 8 dollars 3a mesure et aujourd'hui
60 dollars— »

BÉGION DES LACS

BIENNE
I-es accidents de la route

(c) Dans la nuit de samedi à diman-
che, un automobiliste de notre ville
qui oircmlait à Belmond (district de
Nidau), a fauché un poteau téléphoni-
que au bord de la route. Soug la vio-
lence du choc, la voiture qui était oc-
cupée par quatre personnes, sortit de
la chaussée pour faire trois tours sur
elle-même. Par une chance extraordi-
naire, les passagers n'ont subi quo
quelques égratdgnures insignifiantes ;
la limousine est endommagée.

A la rue d'Aarborg, la mênis nuit,
un cycliste a été renversé par une au-
tomobile. Le cycliste, blessé, a dû rece-
voir des soins médicaux.

YVERDON
I>e feu aux roseaux

(c) Lundi après-midi , à 13 h. 45, le
poste des premiers secours était alarmé
pour combattre un violent feu de ro-
seaux qui avait éclaté à la plage. A
l'aide de pelles et après plus d'une
heure d'efforts, nos pompiers rega-
gnaient le hangar des pompes, quand
un nouveau coup de téléphone les en-
voya au même endroit où le feu avait
repris. Finalement ils furent maîtres
du fléau, qui aurait pu prendre des
proportions inquiétantes vu le fort
vent qui soufflait à oe moment. C'est
tout de même une étendue de plus de
200 mètres qui a été anéantie, proba-
blement par l'imprudence d'un fumeur.

I<es Rameaux
(c) Une foule nombreuse se pressait au
temple pour l'émouvante cérémonie de
la réception des catéchumènes. Le cul-
te célébré par le pasteur Béboux. fut
très apprécié de l'auditoire. Les quel-
que cent vingt communiants, entourés
des pasteurs, défilèrent entre une haie
de parents et d'amis qui se massaient
sur la place Pestalozzi . pour assister
au traditionnel défilé de toutes ces
jeunes filles et jeunes gens qui étaient
visiblement conscients de l'importance
de l'acte qu 'ils venaient d'accomplir.

Avis à nos lecteurs
et à nos clients

de publicité
La « Feuille d'avis de Neuchâ-

tel » ne paraîtra ni le 15 avril,
jour de Vendredi-Saint, ni le 18
avril, (lundi de Pâques et nos bu-
reaux et ateliers demeureront fer-
més ces jours-là.

Les annonces destinées au nu-
méro de samedi 16 avril devront
nous être remises jusqu'à jeudi
14 avril à midi (grandes annon-
ces, à 9 heures).

Celles qui doivent paraître
mardi 19 avril seront reçues jus-
qu'à samedi 16 avril à 9 heures
(grandes annonces, la veille à
17 heures) .

Les avis mortuaires, Jes avis
tardifs et Oes avis de naissance
pourront , comme de coutume, être
glissés dans notre boîte aux let-
tres, rue du Temple-Neuf 1.

Administration de la
t Feuille d'avis de Neuchâtel •>.

JURA BERNOIS

DELÉMONT

Happé et tué par un vagon
Lundi , vers 21 h. 30. un commis de

gare, M. André Hlrt, 27 ans, a été hap-
pé en gare de Delémont par un vagon
do manœuvre. Il a eu une jambe cou-
pée et la cage thoracique enfoncée et 1
succombé pendant son transfert à l'hfl*
pital.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 11 avril.

Température : Moyenne : 9,5 ; min. :
— 0,2 ; max. : 16.7. Baromètre : Moyenne :
724 ,4. Vent dominant : Direction : sud-
ouest ; force : modéré depuis 10 h. 45,
modéré à fort depuis 13 heures. Etat du
ciel : couvert Jusqu'à 9 h. 30 environ,
ensuite légèrement nuageux à clair.

Niveau du lac, du 10 avril, à 7 h. : 429.58
Niveau du lac du 11 avril , à 7 h. : 429,59

Prévisions du temps : Dans toute 1»
Suisse temps nuageux. En général enso-
leillé et doux pendant la Journée. Au nord
des Alpes, vent faible à modéré d'ouest.
Température en légère hausse.

A NE UCHA TEL ET DANS LA RÉGIO N

Lundi expirait le délai pour la mise
au point des listes et des bulletins de
vote. En ce qui concerne le Conseil
d'Etat. le « Mouvement populaire neu-
châtelois », patronné par M. Jules
Meylan. a renoncé à présenter une liste
à la suite du désistement de M. Gus-
tave Neuhaus.

La liste popiste ne porte plus que le
nom de M. Charles Boulet.

Ainsi, restent en présence pour le
Conseil d'Etat sept candidats, soit MM.
Jean-Louis Barrelet, Pierre-Auguste
Leuba, Jean Humbert, Camille Brandt,
tous conseillers d'Etat sortants, M. Ed-
mond Cuinand. pœéîet des Montagnes.
M. Henri Jaquet, conseiller communal
flju Locle, et M. Charles Boulet, comp-
table, à la Chaux-de-Fonds.

Pour le Grand Conseil , le « Rassem-
blement ouvrier et viticole » a retiré
hier matin la liste qu 'il avait déposée
pour le district de Boudry. Bapoelons
à ce propos que trois candidats sur
cinq s'étaient désistés ces derniers
jours.

En résumé, 197 candidats au Grand
Conseil sollicitent les suffrages des
électeurs pour 107 sièges à repourvoir.

. ' • Avant les élections
cantonales En application de la loi récemment

votée par le Grand Conseil sur la réor-
ganisation de la police cantonale, un
chef de la police de sûreté est entré en
fonctions il y a quelques jours, à Neu*
châtel.

Il s'agit de M. Francis Weber. de
Grandchamp. dont la nomination défi-
nitive interviendra au début de la pro-
chaine législature.

Après avoir obtenu son baccalauréat
scientifique au gymnase cantonal. M.
Weber a fait des études de droit à l'U-
niversité de Lausanne. U a obtenu le
diplôme de l'Institut de police que di-
rige à la même université le professeur
Bischoff. Il devint ensuite l'assistant
de cet éminent professeur de police
scientifique ; puis il fut chargé de
cours.

Au point de vue pratique. M. Weber
a déjà fait des stages dans les polices
des cantons de Benne et de Zurich. Ce
j eune spécialiste, en plus de son excel-
lente formation, est dou é de sens psy-
chologique et d'un caractère d'un grand
ascendant qui lui permettra sans au-
cun doute de remplir ses fonctions
pour le plus grand profit de ses subor-
donnés et de toute la population.

MAX police de sûreté
aura désormais un chef

La commission de l'O.E.C.N., réunis-
sant des représentants des différentes
régions et activités économiques du
canton ainsi que la section des sciences
commerciales, économiques et sociales
de l'université et les associations pro-
fessionnelles d'employeurs et d'em-
ployés, s'est réunie à fin mars, sous la
présidence de M. Henri Perret, en
séance ordinaire.

Après avoir adopté les comptes de
l'exercice 1948 et le rapport d'activité
du premier trimestre 1949. elle a exa-
miné et discuté le rapport d'activité de
l'exercice 1948.

L'évolution de la situation économi-
que ainsi que de nombreuses interven-
tions de l'O.E.C.N. au cours de l'année
ont été d iscutées et diverses résolu-
tions ont été prises concernant le pro-
gramme d'activité nour 1949.

Réunion de la commission
de l'Office économique

neuchâtelois

« Der fidèle Uauer »
La troupe d'opérettes de Winterthour

a donné, dlmandie soir, l'amusante par-
tition de Léo Fall devant un public assez
nombreux.

Oette agréable paysannerie est l'œuvre
la plus connue, peut-être, de ce compo-
siteur ; le 10 avril, elle fut bien représen-
tée, encore que certains rôles secondaires
aient eu trop peu de relief .

Au début, c'est-à-dire, durant le pro-
logue, la fusion entre les acteurs laissait
à désirer et le Jeu en était fort décousu :
Il faut, nous le savons, s'adapter au « cli-
mat » des salles, prendre, de la scène, con-
tact avec le public, oe qui ne s'obtient par-
fois que peu à peu ; par conséquent, cela
alla dans une meilleure allure par la suite,
actrices et acteurs se livrant avec brio aux
naïvetés et aux malices paysannes, ces ac-
teurs d'excellent format que sont, tout
spécialement Wilheim von Hohenesche
(Matthâus), Nannl Becker (Annamirl) et
le comique Charly Hoohstadt (Llndobe-
rer). Ce trio déchaîna la bonne et com-
plète hilarité des spectateurs, dans ses
danses et chansons fantaisistes des pre-
mier et second actes ; nous les félicitons
spécialement , car leurs rôles étalent
lourds : ce spectacle comptant une part
égale et considérable de textes chantés
et parlés. Le savoureux langage autri-
chien avec sa malice si spéciale, ses fines
subtilités, était bien agréable a, enten**
dre. Nous nous en voudrions de ne pas
louer spécialement « Matthâus ». du char-
me et de la perfection qu'il mit à l'air
célèbre du ler acte : Ja. lch trag'a Zlp-
felhaub'n.

Mais 11 est Juste de louer les deux fils
des paysans. W. Danegger (Stefan ) et H.
Monty (Vlncenz) : s'ils ne sont pas de la
classe de leurs «pères», Ils chantent bien;
le premier, toutefois — c'est peut-être dû
à sa taille et à ses dimensions de fort de
la halle — est moins à l'aise sur scène
que le second.

Otto Dornbierer (Horst v . Grumow) avait
composé le personnage d'un officier plein
de morgue, de sot orgueil , qui amusa fort :
Johannes Keller (le serviteur Franz) était
comique à souhait et le public se diver-
tit constamment & ses faits et gestes.

Le reste de la troupe fit de son mieux ;
comme cela se produit souvent, certa ins
rôles secondaires furent « forcés » de ma-
nière agaçante, oe oui est presque inévita-
ble. Louons cependant Mady Erl (Frie-
derfke).

La Jolie partition de Léo Fall fut exécu-
tée par un petit orchestre de quelque
huit musiciens ; le pianiste-chef d'orches-
tre--onducteur eut une fort lourde tâche :
11 tenta, le pauvre homme, de tirer quelque
chose d'appréciable de ses « cordes », qui
avaient peut-être de la bonne volonté mais
aucune caoaoité mnore : heureusement que
les bois firent du meilleur travail, ce de
quoi le nubile les remercia, le flûtiste en
particulier.

M. J.-C.

LES SPECTACLES

Noces d'or
(c) M. et Mme François Burgat. lai-
tiers, ont fêté dimanche le cinquan-
tième anniversaire de leur mariage,
entouré de leurs enfants et petits-en-
fants.

Il est à relever que les jubila ires to-
talisent à eux deux 150 ans.
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MONTALCHEZ

AUVERNIER

C est. samedi que s est terminé Je
cours cantonal do sapeurs-pompiers.
Une excellente ambiance n'a cessé d'y
régner et, avant le licenciement les
élèves ont remis une atlentlion à leurs
instructeurs et au commandant du
cours, le major Bleuler, de Neuchâtel.

Ce cours consistait en deux degrés :
le premier pour la formation des fu-
turs officiers, le second pour la forma-
tion de futurs commandants.

Une soirée officielle s'est déroulée
jeud i soir en présence de M Pierre-
Auguste Leuba, conseiller d'Etat et
chef du département de la polioa. qui
prit la parole en des termes fort élo-
glieux. M. B. Fischer, premier secré-
taire du département deR travaux pu-
blics. M. Albert Giroud. directeur de la
Chambre cantonal e d'assurance contre
l'incendie, les autorités d'Auvernier,
représentées par MM. Vuillle et Hum-
bert-Droz, le colonel Turin, président
d'honneur de la fédération , prirent
également part à cette soirée.

Vendredi et samedi euren t lieu les
exercices princiiipaux et les examens
des élèves.

lie cours cantonal
de sapeurs-pompiers

est terminé

Rédacteur responsable : R. Braichet
Imprimerie Centrale S.A., Neuchâtel

aux MONT-flcwcs
M. Fritz Eymann

conseiller aux Etats
est décédé hier

à la Chaux-de-Fonds
Notre correspondant de la Chaux-

de-Fonds nous écrit :
La nouvelle de la mort de M. Fritz

Eymann. ancien fondateur et directeur
des Coopératives réunies, conseiller gé-
néral, député et conseiller aux Etats,
s'est répandue lundi dans notre ville.
Le défunt jouissait de l'estime de tous
ceux qui furent en contact avec lui.
Son brusque départ prive notre ville,
notre canton et les institutions à la
tête desquelles il se trouvait, d'un ci-
toyen actif et désintéressé, d'un hom-
me d'élite.

Né en 1880. aux Bulles, orphelin dès
sa première jeunesse, il fut élevé par
un oncle, et. bien jeune, prit contact
avec les difficultés de la vie. Breveté
instituteur en 1898, il ee voua à l'ensei-
gnement jusqu'en 1912, année où aveo
son ami Charles Barbier, il se destina
au développemen t des coopératives
dont il avait fondé le premier magasin
en 1902. Grâce à son inlassable dévoue-

M. Fritz EYMANN

ment il fit de cette entreprise un mo-
dèle du genre. Il en fut le directeur
jusqu'en fin 1916. Lee exigences de ses
fonctions ne l'empêchèrent pas d'exer-
cer une grande activité politique au
sein du parti socialiste, au Conseil
général, au Grand Conseil, au Conseil
nationa l, et enfin dès 1945, au Conseil
des Etats.
La délégation des Chambres

fédérales aux obsèques
du défunt

Les obsèques du conseiller aux Etats
Eymann auront lieu mercredi 13 avril,
à la Chaux-de-Fonds. à 13 h. 30. Le
Consei l des Etats sera représenté par
MM. Mœokli (Berne) et Sohmuki
(Saint-Gall) et le Conseil national par
MM. Max Weber (Berne) et Droz (Fri-
bourg). M. Mœckli prendra la parole
au nom de l'Assemblée fédérale.

Le travail et le dévouement a
l'humanité furent sa vie.

Madame Fritz Eymann-Baumamo ;
Madame Berthe Mulder-Eymaon et

ses enfants ;
Monsieur et Madame Maurice Mul-

der-Favre. à Corcelles :
Monsieur et Madame Frédéric Mul»

der-Panas et leur fils Jan à Lima
(Pérou) ;

Monsieur Charles Mulder. à Coreel'
les ;

Monsieur et Madame Elias Baumann»,
leurs enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Arles Baumann,
leurs enfants et petits-enfants.

ainsi que les familles Eymann. Mon-
nier, Girard, Lugeon, parentes et al-
liées,

ont la grande douleur de faire part
du décès de leur cher et regretté époux,
frère, beau-frère , oncle, cousin, parent
et ami,

Monsieur Fritz EYMANN
enlevé à leur tendre affection lundi,
à l'âge de 69 ans, après quelques jours
de pénible maladie.

La Chaux-deJ\>nds. le 11 avril 1949.
L'incinération, avec suite, aura lieu

mercredi 13 courant, à 15 h. 30.
Les funérailles auront lieu à la Salle

communale, à 13 h. 30, où les honneurs
seront rendus.

Une urne funéraire sera déposée de-
vant le domicile mortuaire, rue des
Buissons 13. la Ohaux-de-Fonds.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Veillez et priez, car voua M
savez ni le Jour, ni l'heure.

Madame Laure Vacheron-Amiet, à
Mur (Vully);

Madame et Monsieur Walter Junker-
Vacheron et leur petite Suzi. à Wae-
denswil ;

Madame et Monsieur Jean-Bernard
Maeder-Vacheron et leur petit Fred-
Berna rd , à Lugnorre,

ainsi que les familles parentes et al-
liées ont la profonde douleur de faire
part de la perte cruelle et irréparable
de leur cher fils, frère, beau-frère, on-
cle, neveu et cousin, en la personne de

Monsieur

Georges-Henri VACHERON
que Dieu a rappelé à Lui, dans sa 31ma
année- des suites d'un grave accident

Au revoir.
L'ensevel issement aura lieu mercre-

di 13 avril, à 13 heures, à Mur (Vu lly).
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Les contemporains de 1886 sont .infor-
més du décès de leur cher et regretté
ami "-*

François BESSON

ESTAVAYER

(c) Nous avons remporté d'une visite àla pisciculture que dirige M. Eug. De.
bieux , assisté de M. P. Kaiser, l'impres-
sion qu 'un travail excellent a été fait
durant ces dern iers mois.

Voici quelques résultats précis : Es*
tavayer a livré 217 litres d'oeufŝ frais,
Portalban 84, Yvonand 84, soit un to-
tal de 385 litres. Cinquante litres fu-
rent livrés à la pisciculture de Che-
vroux et 64 furent déversés dans le lac
à l'état frais ou en partie incubé. Le
début de l'incubation ne fut pas très
favorable à cause de la température
trop élevée de l'eau. Avec le froid , les
résultats devinrent plus réjouissants si
bien qu'on a obtenu en tout un total de
plus de 12 millions d'alevins de paléo.
Le dernier déversement au lao fut opé-
ré le 26 mars, il s'agissait d'un millier
d'avelins dont la vésicule était résor-
bée et qui présenta ient une belle pig*
mentation et une longueur d'environ
1,5 cm.

I-*a pêche au grand filet
(c) Cette pêche qui ee poursuivra du-
rant de nombreuses semaines a com-
mencé pour la plupart de nos pêcheurs.
La semaine dernière, les plus chanceux
ont « touché » jusqu'à 85 palées. Espé-
rons que la saison sera propice à nos
marins d'eau douce !
Fin du cours de moniteurs

de gymnastique
(c) M. Rodolphe Roussy, ancien mem-
bre du comité technique fédéral a ins-
pecté samedi le cours de moniteura qui
s'est tenu dans notre "ville sous la di-
rection de MM. Béguin et Sigger. ,

De bons résultats
a la pisciculture

Vfll-PE-RUZ ~]

CERNIER
Commission scolaire

(c) Pour clôturer l'année scolaire, la com-
mission a tenu, sous la présidence de M.
Alphonse Droz, vendredi soir, une brève
séance qui fut suivie du repas traditionnel.
Le corps enseignant y était convié.

A cette occasion, M. Bonny, Inspecteur,
félicita M. Emile Soherler, Instituteur,
pour ses 25 ans d'enseignement, remercie-
ments auxquels s'associèrent MM. Alphonse
Droz, qui remit une channe au Jubilaire,
G. M&rtl ainsi que Mlles Giroud et Perrin.

M. Scherler, touché par les marques
d'attachement qui lui furent témoignées,
remercia l'assemblée.

A l'Issue de l'excellent repas qui fut
servi par les élèves de l'école ménagère, les
participants assistèrent à une séance de
démonstration du cinéma sonore.

Précisons qu'auparavant la commission
prit congé officiellement de M. Mouchet,
professeur de latin.

LA COTIERE
Dans la paroisse

(sp) Notre assemblée générale de paroisse,
agrémentée de deux beaux films de la
Mission suisse, commentés par M. Cat-
tanéo, missionnaire, s'est déroulée sous
la présidence de M. Ad. Kormann, qui fit
un Intéressant tableau de notre vie pa-
roissiale.

n est à noter que c'est la première fols
que le rapport annuel n'est pas présenté
par le pasteur, ce qui est une preuve d'ac-
tivité laïque et d'harmonie «ntre les au-
torités de la paroisse.

Nos caissiers, auxquels l'assemblée a
donné décharge avec remerciements, gè-
rent nos fonds avec sagesse, y compris le
fonds pour la rénovation de la chapelle.

Nos sociétés locales, chœur d'hommes,
accordéonistes et chœur mixte ont offert
à notre population de la Côtière des soi-
rées fort réussies.

FONTAINES
Affaires scolaires

(c) La soirée scolaire prévue pour le mois
de février et renvoyée à cause d'une épi-
démie de rougeole a eu lieu samedi soir.
Elle avait attiré un nombreux public,
d'autant plus que toutes les sociétés lo-
cales y participaient. Le programme, co-
pieux à souhait , comprenait les chants
des écoliers des deux classes, ceux du
chœur de l'Eglise et du chœur d'hom-
mes, les productions des jeunes accordéo-
nistes et de nos gymnastes, et la présen-
tation de deux films.

Du thé et des pièces de pâtisserie fu-
rent encore servis aux enfants avant
leur rentrée , puis une soirée dansante
retint et divertit fort longtemps les plus
âgés.

Le bénéfice de cette manifestation se-
ra affecté aux œuvres scolaires et, en
particulier , à l'achat d'un appareil de
projection cinématographique dont l'ac-
qulsltlon a été décidée par la commis-
sion scolaire.

Les examens étant terminés, la clô-
ture de l'année scolaire se fera Jeudi
prochain, puis nos enfants seront eu
vacances du 15 au 25 avril.

Une délégation de notre police locale,
composée du lieutenant Schwaab et de
trois agents, s'est rendue hier à Por-
rentruy nour assister aux obsèques du
malheureux agent de la police de oette
ville. Pierre Bychen. mortellement at-
teint par une balle du forcené Dobler,
lors de la tragédie de vendredi soir.

Examens fédéraux
en matière d'assurance

La session annraelile d'exa m ens fédé-
raux pour 'l'obtention du diplôme d'as-
surance a eu lieu à Berne les 8 et 9
avril. Sur les 40 candidats qui s'étaient
présentés, 36 ont obtenu le diplôme ;
parmi ceux-là, nous relevons les noms
de Franciscek Ferkaluk. Jean-Pierre
Fuchs et Johann Kopp tous employés
de « La Neuchâteloise .

Quelle heure est-il ?
Depuis pas mal de temps (sauf er-

reur depuis la nuit agitée du Nouvel-
an) la pendule de la rue Jehanme-de-
Hochberg (ex-faubourg du Château)
indique deux heures différentes sui-
vant que l'on regarde le cadran est ou
le cadran ouest.

Cette fantaisie est aimable sans dou-
te mais elle peut jouer de mauvais
tours aux nombreux passants qui ga-
gnent leur lieu de travail. Et puis elle
n'est guère de mise dans la capitale
d'un canton horloger.

Hommage de la police
de Neuchâtel à un camarade

de Porrentruy

« Désiré »
On peut répéter que Sacha Guitry est

agaçant avec sa façon de se mettre tou-
jours en avant ; 11 faut reconnaître que
sans lui, les pièces que lui-même a écri-
tes pour lui n'ont plus le même piquant.

Le critique, aujourd'hui, est handicapé
pour Juger le spectacle présenté par les
Galas Charles Baret avec des yeux tout
neufs parce qu'il a vu et revu le film
excellent dans lequel Sacha tenait le rôle
de Désiré, où Arletty faisait une femme
de chambre affriolante, où Jacqueline De-
lubac dispensait sa grâce de chatte, où
Pauline Carton était une lnsurpassable
cuisinière. C'était du théâtre filmé au
point que les trois actes que Jean lis-
sier animait hier soir nous sont apparus
comme une simple reprise, avec des ac-
teurs de doublure. Ce qui ajoutait à
cette impression, c'est que tous cher-
chaient visiblement à imiter les Intona-
tions, les gestes, les Jeux de scène de la
« version originale ». Il est indéniable
qu'ils sont restés à un étage en-dessous.
Et cela fait que nous avons eu moins de
plaisir que nous ne nous y attendions.

Comme l'histoire n'a pas grande consis-
tance et qu'elle ne peut tenir que par
l'accumulation des « gags » enlevés à un
rythme soutenu et qu'il y a eu des à-
coups, comme tout est dans l'Incessante
cascade des mots d'esprit et que nous
avons eu des... noirs dans ce ciel qu'au-
rait dû continuellement falre resplen-
dir des fusées de mots d'esprit, nous
avons été déçu.

Tlssler, pourtant, était bien — si Sa-
cha Guitry est Indisponible — le meilleur
Interprète que nous puissions Imaginer
pour le rôle du valet de chambre affligé
de la manie d'avoir des Impulsions d'hom-
me comme tous les autres. D'ailleurs, 11
a dominé très nettement la distribution.
Nous citerons encore la cuisinière, Savlne
Gai an , et le courtisan mondain Saint-
Luc.

Gé que nous reprochons aux autres,
nous l'avons déjà dit. C'est de n'avoir pas
égalé leurs modèles de l'écran alors que
visiblement — sinon consciemment — Ils
cherchaient à les Imiter.

Alors que le premier décor était ori-
ginal , celui des deux actes suivants était
miteux et désespérément fade.

A. R.
SERRIERES

Une délicate attention
(cl Profitant de oe beau dimanche en-
soleillé, le chœur d'hommes « Echo du
lac » d'Auvernier. est venu donner un
concert aux deux asiles de vieillard*
de Serrières. Chacun a appréci é à sa
juste valeur autant les productions que
oette délicate attention à l'égard de nos
aînés.

EA COUDRE
i/cs premières hirondelles

(c) C'est lundi matin que nous avons
aperçu les premières hiirondelles à la
Coudre. Pulissent-elles enfin nous an-
noncer l'arrivée du véritable prin-
temps !

AU THÉÂTRE
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